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IN SRUCTION 

SUE LA BTANIERE BE SE PRESENTER EN L.% 
COMME VISITEUR. 

lies nouveaux inilies ou autresFF/. qui out pen 
visild les LL. . se trouvent tres embarrasses pour 
i r y presenter comme Vis/I Je vais leurs indiquer 
[es formaliles d’usage a observer de leur part, 
;omme de celles que le F.\ Tliuil/. doit. em- 
ployer vis-a-vis d’eux, avant d’entrer enTTi/. et ' 
;n y entrant. 

Lei Macon, qui se propose de visiter, ne doit 
>as oublier de se mimir de ses ornements ma- 
onniques et de son certilicat ou bref, il doit 
tre v£tu decemment. 

II rencontre a} Ja premiere porte un F.\ Serv/. 
ui l’introduit dans la salle, dite des pas-per- 
us ou se trouve le F.\ Tliuil#’. qui lui deman- 
p ses papiers nia^onniques it sa signature pour 
r confrouter avec celle, appos^e sur iceux#. 
lust validite de ces ' papiers est examinee en r 
; juges en regie , le F.’. Tliuil/. demande au 
is.’# le mot sacre, auquel (si e’est au rit fran- 
Lis) ce dernier r^pond, qu’il ne sait ni lire, ni 
^ire, qu’il ne'sait qu’epeler, qu’il demand© la „ 
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premiere lettre a quoi il r^pondera en dormant 
3a seconde; ce mot s’^pele jusqu r a la. fin et com- i 
meirce par J, on serre la main du Tliuil/. en lui 
donnatft l’attoucliement d’Appr.* , si le mot de 
passe est demand^, on le donne; il commence 
par T et ne s’4pele pas. 

v< Le F.\ Thuil.\ doit egalement demander le 
mot de semestre, si depuis longtemps on est 
eloigne de sa L.\ , il faut l’observer et donner le | 
dernier qu’on y aura regp. 

Cette premiere formality remplie , le JdaitA { 
des Cer6m,\ introduit le Vis.\ en L.\, apres i 
avoir pr^alablement frapp^ a la porte en Appr.’. 

La porte ouverte le Vis *, se mettra a l’ordre, 
fera ses pas d’Appr \ %uivant le grade usite et , 
donnera le mot de passe T au F.\ qui se trouye a' 
la porte. 

Si le Vis.;, est inform^ que la L.\ travaille au 
xit ecossais, il se rappelera, qu’il n’y a pas de 
mot de passe, mais un mot sacr4 qui se donne 
au F.** Tliuil.’. dans la salle des pas perdus , il 
commence par B et se prononce sans l’epeler , il 
execntera la^marclie du rit. 

Parvenu entre les deux colonnes il fera le 
aigne et une inclination de t£te. Le Vbn.\ organe 
de PAt.** le felicitera sur le plaisir qu’il procure 
a ses FF.*« par sa visite. Apres ce petit discours 
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il fe ra execute? la batte^ie et le triple vivat, si 
c’est au rit frangais, et le triply liouz£, au rit 
ecossais. 

Le Vis/, toujours a l’ordre, apr&s avoir de- 
mands la parole 9 rgpondra en ces termes ou au- 
tres que son eloquence pourra lui suggerer : 

,, Ven.\ , ler et and Surv.*., F.*. Orat.% , F.\ 
„ Sec/., Offi/. dignitaires et vous tous mes FF.** 
„ qui.decorez si bien l’une et l’autre colonne. 

„ Je 'suis, on ne peut plus sensible aux mar*- 
„ ques' d’amitie que vous me t^rnoignez par uii 
„ accueil aussi favorable ; permettez que je vous cn 
„ t4moigne toute ma gratitude par ies signes et 
„ batteries connus seuls des enfants de la veuve.” 
CI1 execute la batterie et le vivat ou liouzjS.) 

Sur l’invitation du Y6n.\ le Mait.\ des Ceiem/. 
conduit le Vis.*. & la place que lui assigne son 
rang ma$onniqae» 

Quand il y a plusieurs Vis.*. , Vest le plus 
liaut grad 4 qui doit porter la parole ou la def<6rer 
* celui qu’il juge le plus convenable. Il est bon do 
convenir de cela avaut d’entrer en L.*. a fin d’<5- 
viter, ou de parler a deux, ou de^regarder lequcl 
le fera. 

Le Vis.** a voix consultative et non deliberati- 
ve. Il se retire $vec les autres Vis.*, dans un 
coin de la salle quand le Ven.% donue le mot de 
A 2 
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semestre et execute avec les autres la triple bat- 
terie ; ne pouvant recevoir ce mot que de sa L.\ 

Si le Vis.*, assiste k un banquet et qu*on porle 
sa sant4 , il y r^pond en reciproquant par les 
m4mes armes, apres avoir demand^ la parole au 
Surv.\ de sa colonne , ou au Ven.\ , si par ses 
grades il est plac4 a l’O.*. 

Tant que les travaux sotot en vigueur, leVis.** 
doit 6tre a t l’ordre et plac6 decemment sur sa stab- 
le (chaise). Il aura soin , pendant le banquet 
cotnme dans le temple , de ne se servir que des 
mots usites dans la magonnerie, par exemple : il 
doit employer le mot pi.*, (planche) pour expri- 
mer celui discours ou leltres; quand il veut quit-? 
ter la L.*. ou faire une absence momcntan<Je il 
doit demander a couvrir le temple. 

Ponr don tier une ‘ idee de ccs expressions usi- 
Ue$ dans Ia ! maeonnerie, je vais designer celles 
qui servenGa indiquer les ustensiles de banquet. 

te pain (se nomine} 

Lit table • . • .. 

Les serviettes • • 

La nappe .... 

L s es assiettes • • . 

Let; plats .... 

Lei cuiileres • . . 




pierre brute. 

atelier ou planche a tracer. 

drapeaux. 

grand drapeau. 

platines ou thuiles. 

plateaux. 

truelles ou pellet. 
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Les fourcliettes . . . pioches^ 

Les couteaux • • . • glaives. 

Les verres • . . • • canons. 

Les bouteilles .... bar riq lies. 

Le vin . . . . . . poudre rouge ou blanche. 

L’eau . . . • . • . poudre faible. 

La liqueur v poudre fulminante. 

Les bougies allumles . Voiles. 

Les moucfoettes . . . pinces* , * 

Le sel . . # . sable. 


Lg poivre . • . . . sable jaune. 

Les chaises . . . . . stalles. ~ - 

L’action de manger . . mastiquer. 

Les cha&sons . • • • oantiques. 

Tons les FF.\ doivent cesser de mastiqner 
(manger) quand le V4u.\ propose une sant4 , ils 
doivent se met l re de suite a l’ordre de table qui 
consiste a avoir la main gauche sur la pi.*, k 
tracer, (table) les 4 doigts serres, le pouce ^car- 
te, ce qui forme J’equerre. 

SANTAS D^QBLIG AT ION. 

La lfcre k napoleon le g r an d , Empcreyr 
des Frangais Roi d’ltalie, et son auguste Spouse 
marie lovise, Archiduchesse d’Autriche , 4 sa 
A3 
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Majesty le Roi de Rome leur auguste Fils et k la 
Famille Imp&riale. 

La nude, a Sa Majestd le Roi d’Espagne, S£- 
T^nissime Grand-Mait/. du grand 0.\ de France, 
a Son Altesse S^r^nissime le Prince Archi-Chan- 
celier de Pempire, Chef supreme en France diT 
rit ancien accepte, aux grands Off/, d’lionneur 
de tons les grand Malt/. des grands OO/.. Stran- 
gers. 

La 3* me , au VSn/. d’honneur et & celui en 
exercice. 

La anx deux FF.v Surv.v 

La anx Off/, dignkaires' de la L/., A son 

_ Depute an grand O/* de France, anx VSn/. et 
^Presidents des chapitres; a, terns lea FF.*-dePAt*% 

La aux Vis.% 

La 7 ^ e et derni^re a tons les Masons repandus 
snr la surface du globe, tant dans la prosp4ritd 
que jdans l’adrersite. 

Les quatre premieres sant^s se portent debout, 
drapeau (serviettes) sur l’^paule gauche, glaive 
(couteau) a la main gauche. 

Les Appr.% et Comp/, portent le drapeau sur 
le bras gauche. 

Le F/. Vis/, dont on porte la sant£ •, doit 6tre 
debout et a Pordre et repondre en ^et dtat. 

Quand le V4n \ propose une sant4 a l’ordre de 
table, tous les FF.\ restent assis. 


X,: - 
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OFFI CIERS DIGNITAIRES QUI COMPOSED U \ r E 
L.-. AU HIT FRAN^AIS. 

1. )Un V 4 n 4 rable. 

2. ) Un premier Surveillant. 

3 . ) Un second Surveillaut. 

4 . ) Un Orateur. 

5 . ) Un Secretaire. 

6 ) Ua Depute au grand Orient. 

7. ) Un Garde des Sceaux et Archive*. 

8. ) Un Tresorier. 

9. ) Uri AumdnierHospilalier. 

10. ) Un Expert. ; 

11. ) Un Maitre des Ceremonies. 

12. ) Un F.*. Couyreur. 

1 3 . ) Un F.\ Terrible. 

1 4 . ) Un Maitre des Banquets. 

1 5 . ) Un Architecte. 

16. ) Un Maitre d’Harmonie. 

NB» Des Adjoints peuvent 4 tre donnes aux 
Dignitaires. 

PLACES DE CES DIGNITAIRES EN .£* - . 

Le Ven.*« a YO.\ 

Le ier Surv/. au midi colonne B. 

Le 2nd Survv. au nord colonne J. 

Le F.\ Orat.\ en t 4 te de la colonne B. a l’O.*. 

A 4 
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Le F.*. See.*, au c6te oppose. ; 

Le F.*. Garde des Sceaux a cot^ de 1’Orient* j 

he F. . Tr4s. . a cot^ du F.% Sec.*. 
he F.\ Exp.* ten t£te de la colonne IK 
Le F.\ Mait.*. des C&r^m* • en tete de celle J. 

Le F.*. Aum.\ Hosp.* apres le i« Exp.** 

Le F.\ Mait/. des Ban q.v apres celni des person*** 
Le F.\ Arch.*, apres le Mait *. des Banq.*; 

Le F.*. Couv.\ a la porte int^rieure du temple* 

Le F.\ Mait.*. d’Harm.*. a. sa colonne. 

Les Apj>r.*. et Comp.*, a la colonne J. I 

Les Mait.*. et plus liauts grades colonne B. ( 

Les Vis.*, de liauts grades a FO.% | 

Les autres apres les Off.*, dignilaires. 

v . ) 

DENOMINATION DES GRADES At* | 

HIT FRANgAIS. j 

ler grade , Apprentif. 
u bme — . Compagnon. 

3& mc — Maitre. 

4&me _ £iu , premier ordre. 

5^ me . — fecossais, deuxi&me ordre. 1 

* g^ m e — Chevalier d’Orient, troisieme ordre. 
yfcrne — Souverain Prince Rose«Croix* 
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DIGNITAIRES D’UNfe X,*. Atf 11IT iCOSSAIS. 

I. ) Un Venerable d’honneur. 

2 ) Un Venerable en exercice. 

3 . ) Un premier Snrveillanf.' 

4 . ) Un second Surveillant. 

5 . ) Un Orateur. 

6. ) Un Secretaire. 

70 Un Depute au grand Orient. 

8 . ) Un Tresorier. 

9. ) Un Garde des Sceaux, Timbre et Archives. 

10. ) Un Controleur. 

II. ) Un Aumonier Hospitalier.’ 

12.) Un Architecte. , 

23.) Un OrJowwtenr des Banquet*, 

1 4 . ) Un premier Diacre. 

1 5 . ) Un second Diacre* 

16. ; Un premier Expert. 

37*) Un second Expert. ' 

18.) Un premier Maitre des Ceremonies*; 

39. Un second Maitre des Cerenfonies. 

20.) Un Porte -tp^e. 

2i*) Un Porte fitendart 

22. ) Un Intendant d’llarmoni .. 

23. ) Un Pi*. 9^ u vrenr. 
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PLACES DE CES OFF.*. DIGNITA1RES fcN L,*. 


Le V£n.\ d’honneur a la droite de celui en exer- 
cice et a son Elevation. 

Le V^n.\ en exercice a l’Est. (O .*.) 

Le i«r Surv.v a l’Onest, (Nord) colonne J. 

Le Surv.v an Sud (Midi) colonne B. 

Le F.*. Oral.*, a l’Est colonne J. 

Le F.\ Sec.’, A l’Est colonne B. 

Le F.v Garde des Sceanx a c6t4 du Sec.*. 

Le F.v TrAs.\ a cdtA de 1’OraJeur. 

Le iw Diac.*. k droite du V4n.v 


Le and Diac \ k droite du ier Surv.*. 

Le i« Malt.*, des C£r4ra.v sur un tabouret au bas 
des degr^s dutrone a droite. 

Le and Malt. • des C€rem *. en lace 4 l’oppos^, 

Le ier Exp.*, a cdte du ier Diacre. 

Le 2 I1( 1 Exp.*, a droite du Surv.*. 

Le Porte -£p^e 
Le Porte-fitendart 

Les autres Dignitaires en t4te de la colonne J. 


sous l’&endart. 


DENOMINATION DES 33 GRADES 
DU RIT ECOSSAIS. t 


1. Apprentif. 

2 . Compagnon. 

3. Matlre. 


Digitized by VjOOQxC 



21 


4. M&ilre secret. 

5. Maitre parfait. 

6. Secretaire intime ou Maitre anglais. 

7 • Prevost et Juge on Maitre irlandais. 

& Intendant des batiments ou. Maitre en Israel. / 

9* Maitre eiu des neuf. 

10. Elu des quinze. 

11. Sublime Chevalier 41u. 

12. Grand Maitre Architecte* 

13. Royal Arche. 

14. Grand Maitre ecossais do la vodte sacr^e, dite 

"de la perfection* x 

15. Chevalier de l’Orient ou de l’Ep<§e. 

! 16. Prince de Jerusalem. 

17. Chevalier d 1 Orient et d’Occident. ■ 

18. Souverain Prince Rose- Crpix d’Her^don de 
Kilwining. 

19. Grand Pontife sublime Icossais. 

20. Maitre ad vitatn ou V^n^rable grand Maitre 
de toutes les XL.*, r^gulieres , Prince de la 
Ma^onnerie. 

21. Patriarclie Noachite, ou Chevalier Prussien. 

22. Prince du Liban ou Chevalier de roy ale h ache. 

^ 23. Chef du tabernacle. 

a4. Prince du tabernacle. 

25. Chevalier du Serpent cPairain. * (grade perdu.) 

26. Prince de Merci. (grade ^galement perdu.) 
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27 » Grand Commandeur du temple. . 

Chevalier du soleil, ou Prince Adepte. 

29 . Grand Ecossais de St. Andr4 d’fecosse. 

30. Elu Chevalier Kadosch ou Chevalier de l’aigle 
lioir et de 1 ‘aigle blanc. 

Si. Grand Inspecleur Inquisiteur Commandeur du 
3ifcme degr£ ou Tribunal des neuf. 

32. Sublime Prince de royal Secret. 

33. Souverain Grand Inspecteur G£n£ral. 

forma^lites stiuctbment necessaires 

POUR OBTENIR DES CONSTITUTIONS. 

Au grand O.*. seul est reserve le droit d’accor- 
der en France des constitutions tant au rit fran- 
jais ( dit moderne j qu'au rit ecossais ( dit ancien 
accept^. J 

Une L.\ peut les obtenir tftax deux ritsj dans 
ce cas il les faut payer toutes les deux et en- 
voyer un tableau double des FF.\ qui composent 
la L. la cotisation de cbacun des membres y 
•porles se paye egalement double; elle est fix^e 
pan chaque rit a 3 francs. 

Le prix de chacune des constitutions est ^gale- 
ment JIx4 a cent-cinquante francs 
Le? m4taux (l’argent) doiveni 4tre exp£di£s 
franc de port., ainsi que les pieces necessaires a 
la demande ct dont il'va 6 tre ci-apres parie. 
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L’un et l’autre s’adressent ordinairement au Dd- 
putd, si la L /. en a fait choix d’on *, a ddfaut, 
le tout s’expedie k l’adresse anagrartlmatique du 
grand O.*. ainsi con^ue: a Monsieur le Grand Ne- 
tori, rue Dufour St. Germain M # . 47. a Paris. 

Sept Ma9ons, dout trois au moins pourvus du 
grade de Mait/. peuvent obtenir des constitutions, 
pourvd cependant, qu’i Is aient les qualitds requises, 

Leur demande doit dtre appuyee par une L.*. 
de 1’0.\ ou ils veuleiit Clever leur temple, a dd- 
faut par celle la . plus yoisine : a cet effet, la L.% 
en demande , depute 'trois de sea membres qu’elle 
charge de presenter le tableau des FF.*. k FAt.% 
dont le consentement lui devient necessaire. Cette 
deputation est munic de pouvoi^s ad hoc, Une 
L.\ pent dgalement faire cette demande .par qor- 
respondance, si le d&placeinent d’une deputation 
devenoit trop couteux. Ce'sont ces ou ce tableau 
qu’elle doit envoyer au grand O/. 

Une L/. cn demandant des constitutions doit 
faire chgix d’un Ddputd et lui envoyer des,pou- 
voirs dont le modele est ci-apres> 

Ce Ddputd represen tan t la L.\ doit 4 tre ou 
membre du grand O/. ou du moins d’un O/. de 
Paris, y rdsider, avoir 1’dge de 27 ans-, posseder 
le grade de Mait/. pour les grades symboliquea 
et avoir lea liauts grades pour repre$enter fc le'Chap/. 
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A ^efaut de connaitre un Depute r&idant i 
Paris, il faut joindre k sa demande des pouvoirs 
dont les noma soyent en blanc et in viter le grand 
O. . k en faire clioix d’un , dont il s’empresse 
d’envoyer les no ms et la demeure* 

Les F F.\ qui veulent ^difier un temple se reu- 
nissent dans un lieu convenable , la ils clioisissent 
le titre distinctif qu’ils veulent domier a la L.*., 
font un choix provisoire ou definitif des OIF.'* 
dignitaires strictement necessaires a la tenue, 
nomment ^galement tine commission chargee de ( 
faire un reglement, verbalisent du lout, consig- 
nent 1 e proems - verbal sur le livre d’architecture 
(registre) en font faire une expedition qu’ils joi- 
gnent aux pieces dont l’envoi est commands par 
les statuts generaux de l’ordre. 

suit l’indication des pieces. 

a..) L’extrait du proems - verbal de la premiere 
seance. 

i.) La demande formelle de constitution. 

3. ) Lei pouvoirs du Repr^sentant pr£s le grand O.V 

4. ) Le tableau des F F.\ qui composent la L/. 

au^ moment de la demande, icelui approuvi 
par une L.\ du m£me 0.% ou i dlfaut par 
FAt.\ le plus voisin. 

* 5.) Les m^tanx. 
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NB. Ce tableau, comme ddja je l’ai observe, doi> 
toe double , si on veut des constitutions aux deux rits«! 

Ces pieces doivent toe en tout conformes aux 
modeles ci-apresj extraits des statuts gdndraux 
du grand (X*. , raoins le proces - verbal , que je 
ne donne ici que comme une esquisse. 


MODULE DE PROCES-VERBAL DE 
PREMIERE SEANCE. 

A/. L.\ G.v D.*. G.% A.-. D.\ l’U.% ' 

AU NOM ET SOUS LES AUSPICES DU 
G. •. O.*. DE FRASCE* 

Les soussignes, tous animus du ddsir d’elever 
un temple de plus k la vertu, r£unis dans un, 
lieu bien couvert, ou regnent la paix et le silen- 
ce , apres avoir tous reconnu qu’ils appartenaient 
k l’ordre royal de la Ma$onnerie , orit arrdie de 
s’adresser au g.\ O.*. de France a l’effet d’obtenir 
des constitutions qui puissent regulariser leurS 
travaux: en consequence ils ont de suite proeddd 
4 la nomination des Off.'* dipnitaires, ndeessaires ' 
k leur tenue par la voie du scrutin, qiii dd-* 
pouilld, a donnd la majority des suffrages pour^ 
Ven.% an F.\ N# N. pour i.er S Wv/. au F;% N.-Nf 
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pour 2.nd Surv.\ au F.% N. N. pour Orat.S an 
F.\ N. N. pour Sec.v an F. . N. pour Aum.% 
Hosp.v au F#*« J>T N. Tous ces Dignitaircs apres 
avoir pr£te le serment, furent installes et prirent 
seance, les autres FF.\ le pr&erent egalement. 

Le V^n.*. donna lecture de pieces d’arcliitec- 
ture, exigees par les statuts g£n£raux, pour ob- 
tenir des constitutions; elles furent. loutes sanc- 
tionn^es en la maniere accoutum^e. Le V6n. # . , 
proposa pour titre distinctif adonner a la R.% 
L. # . celui de • • • . » . . , ce qui fut egale- ^ 

ment sanctioning. Aucun des membres presents j 
ne connaissant a Paris un F.\ qui puiase repre- I 
senter laL.*«, sur les conclusions du F. . Orat.*- il 

flit arr4te, que ce clioijt serait UeAfrC au g.\ 0.\ f 

qu’en consequence, des pouvoirs en blanc lui se- 
raient envoyes, annexes au present proces- verbal 
et transcrils sur le livre d’arcbitecture avec les 
autres pieces# 

Deux compiissions furent ensuite nominees, 
1’une pour s’ocpiiper de la redaction d’un regie- 
xnent, l’autre de presenter le tableau a Fapproba- 

tion des FFyi composant la R.*# L/ 

a VO.\ de 

Aucun F.*. n’ayant demand^ la parole, leYen.\ 
f^rma les travanx la maniere accoutumet# 
Cliaque Jv# se retir* en paix. 




y Google 


MODULE DE TABLEAU. 

TABLEAU DES FF.*. COMPOSANT LA LA ST. JEAN -SOUS LE TITRE 

DISTINCTIF DE . . . . A DE .... A l’^POQUE DU ... . 

. • . JOUR DU ... . MOIS DE L’AN DE LA V.*. LA 58.‘. 
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au bas du tableau ci-contre, on <5crit: 

Certifie par nous Off. 1 . de la R.\ L.\ de . . . 

• • • a l’O.*. de . . • . • le . . jour 

du . . . mois de la V.*. L.% 58 . 

Timbr^ et scelle par nous par man dement 

Garde des Sceaux et Timbres de la R,*. L.\ 

Ici on met l’adresse anagrammatiquc de la per- 
sonne chez laquelle on desire que la correspon- 
dence parvienne. , 

Le nom des F F.\ Serv* # . se place apres celui 
des FF.\ de la L. # . 

Le \ en,*. le i.er et le 2 .nd Surv.'. doivent 
signer en bas du tableau, nonobstant la signature 
qu’ils doivent apposer dans la colonne de ce me- 
me tableau. 

II est assez d’usage de retourner les leltres du 
til re distinctif de la L. # * pour l’adresse anagram** 
matique, comme le grand O/. le fait par la sien- 
ne (le Grand Netori.) 
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MODULE DE POUVOIR DE REPRESENTANT 

J)’UNE L.*. OU D*UN CHAP,*; 

Extrait du livre ^architecture de la 

L.\ on .du Chap.*, sous le titre distinctif de » • • • 
a PO.*. de • . . . . 

Du . . jour du • . mois del’an de laV*\ L.*. 58., 

Le F.*. Orat. . a demand^ que pour satisfaire 
aux statuts et r£glements du g.\ 0/. il fut nom- 
xn6 nn Representant ati G.\ O.*. 

La matiere mise en deliberation et les voix re»* 
cueillies par le scrutin , la L •• a nomm4 pour la 
represented au, G. , IV# de France le T *. C**, 
F.*. . • . En consequence, la L.% a donne et 
donne au T.*. C. . F.% . • . plein pouvoir 
d’agir au nom de la L.\ (ou du Chap.*.) con- 
formeraent aux statuts g^neraux du G# « 0.% do 
France et des instructions particulieres qu’elle pour-* 
ra lui envoyer, suivant les circoiistanoes > promet- 
tant d’approuver et d'ex^cuter tout ce qu’il aura 
approuvl ou promis au G.vO.\ au nom de la L.\ 

Signature du Ven.\ 

Signature du u.nd Surv.\ Signature do i;er SurvA 

Timbre et scelld. par mandement * 
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MODfiLE D’UNE DEMANDE DE CON- 
STITUTION. 

JDEMANDE CONSTITUTION. 

C lace du\ ' 

Timb: J ■ 

A.\ La Ga V.\ Ga A/. Da 1’Ua 

AU NOM ET SOUS LES AUSPICES DU. GA O.'. DE 
FRANCE LA LA ST. JEAN SOUS LE TITRE DIS- % 
TINCTIF DE . . * . AU GA OA DE FRANCE. 

Salut. Salat. ' SalajU 

TT.\ RRa FFa 

Animus da desir de travailler r^gtflidrement 
pour la gloire de la Magonnerie et le bien gene- 
ral de rhumanite nous yous prions de.nous r6u- 
nir au centre commun de tous les Masons fran- 
pais, en nous accordant des constitutions qui re- 
gularise nt la La eiev4e a 1 ’Oa de . . ♦ . . 
sous le titre distinctif de • . . . ; « co n forme - 
xnent k la deliberation prise le ... jour du . 
mois de l 9 an de la Va La 58 • dont extrait est 
t;i- joint. 

Attaches k vous par les liens de hufraternite, 
nous nous efforcerons de meriter votre amitid 
nous nous engageons d£s a present a nous confor- 
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mer i vos reglements, notamment afournir la con- 
tribution qu’ils exigent. 

A 1’0.\ de . . . le ; . jonr du . . mois de 
l’an ... 

Nous sommes p.\ 1;. n.\in. # . q*% y.% s.% c.\ 

Vos devours FF. # # 

Suiyent les signatures des 3 Off.* de la L/. 

FORMA LITE S N^CESSAIRES POUR L*OBTEN-< 
TION DE LETTRES CAPITULAIRES* 

' C’est le meme modele que celui ci-contTe en y 
substituant le mot chapitre a celui de L.% et 'ce- 
lui de lettres capitulaires a eeliiide constitution. 

11 faut pour obtenir d.es lettres capitulaires une 
deliberation de la L/ plus une demande parti cu- 
li^re de sept FF.*, ay ant le grade de R.*. -j- % 
tes autres formalins sent les n/emes que pour 
obtenir des constitutions q^i, au rit mederne 
donnent le droit de faire des Macons, jusques et 
y'coropris le 3^me grade et au rit ecossais jusqu’au 
huitieme inclusivement 

Le prix des lettres capitulaires est de 8i francs. 
Lh cotisalion annuelle de chaque Chevalier portd- 
au tableau, est de 3 francs, le tout par chaque rik 
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module de demande de certificats 

POUR LBS GRADES SYMBOLIQUES ET 
DE BREFS POUR LES HAUTS 
GRADES. 


Les FF.*. qui desirent obtenir des Certificats ott 
Brefs du grand 0.% doivent s’adrestfer a leur L/« 
ou Chap* qui envoie a cet effet une deliberation 
conforme au modele ci - apres. 

Le priz est de sept francs. 

Ceci n’ote point auz LL»*. constitaees la facul* 
te d’en deliyrer au priz qu’elle fizent en assem- 
ble. 


MO DS L E. 

DEMANDE EN CERTIFICATS Q U BREFS. 

A.\ L.*. G.*. D. , G.-. A.*. D. . l’U.% 

Au Bom et sous les auspices du g.*. O.*# 

( m&me intitule que pour les constitutions. ) 

Le T* C.\ F *. N ^ desirant participer auz 
travaux des LL.'. regulieres nous a prie de you* 
demander pour lui un Certificat qui constate sa 
qualite de Ma?on regulier. Nous saisissons ayeo 
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phisir cette occasion de lai t^moigner notre ami- 
ti4 et nous vous prions d’accorder ce Certificat 
an T.\ C.*. F.\ N N. (les noms, pr^noms, qua- 
Jites^civiles et ma^onniques avtc distinction du 
rit et le titre de l’office que possede Ie F.'. s*il 
est Dignitaire de la L.'. son age, le lieu de sa 
naissance, sa demeure) re$u membre de notre 
At.* au grade . * . Le 

Nous soiiimes. 

NB. Finir comma au modele de demande d© 
constitution. 

DV CALEND&IER. MAQONNIQUE. 

L'ann^e maponnique commence le premier Mars 
de chaque ann^e, d’ou il suit, que le premier 
Mars dixliuit cent ouze est le premier jour du 
premier mois cinq mille liuit cent onze. 

Les mois com me les jours , se comptent par 
premier et deuxi&me, ils ont en outre urie deno- 
mination particali^re qu’on trouvera ci - apres au 
chapitre intitule Comput maqonnique 

Quand des FF.*. correspondent ensemble sur 
des objets ma^onniques , * ils doirent dater du jour 
qu’ils 4crivent, si c’est le 7 avril et s’ils sont a 
Paris ilft datent ainsi, ()•*• (ville) de Paris le 

4 

7 feme jour du 2hmt mois (on de Marehesvan) de 
Pan de la V/« L»*. 58.*, on a soin d’ajouter la 

* 
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date de l’ere vulgaire, correspoudante a celle ma- 
connique* 

Au rit aucien on date d’Hdredon 0.\ de . . . . 
auqnel on ajoute les ddgr4s de longitude et de 
latitude de la yilte d’ou l’on a l’occasion d’dcri- 
re. On date aussi sous la voute celeste du Zsr. 
ttith 0*\ de . . . 


COMPUT M AfONNIQtJB. 


t i* r Mois 

Mars 

Thisri on Ethanion, 

2 ^me Mois 

April 

Marehesvan ou Bui* 

3^me Mois 

Mai 

Kisleu* 

' 4^me Mois 

Juin 

Teeth. 

5^me Mois 

Juillet 

.Schevet ou Sabat* 

6&me Mois 

A out 

Adar* 

ybme Mois 

Septembre 

Nisan ou Abib. 

8^ine Mois 

Octobre 

Har ou Zio. 

gfcme Mois 

Novembre 

Si van ou Siban* 

jo^e Mois 

D^cembre 

Tanimuz. 

j I tone Mois 

Janvier 

Ab. 

12^6 Mois 

Fdvrier 

Elul* 


DES ABR^VIATIONS DANS LE STYLE * 
MAfONNIQUE. 

Les Mapons pnt pour correspondre entr’eux nij 
alphabet que je tracerai a la fin de ce chapitre ; il y 
en a un autre pour les hauts grades* ;Je me con- 

ten- 
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tenterai de dojuier celui pour les grades symboli- 
*ques, quarid on ne veut pas se servir de cet al- 
phabet on employe des abrevati^ns qu’il est bon 
de cotinaltrfc; jo vais/dgalefcnent donner utte id^e 
au F.*. qm depuis peu aura £te re$u Mafon. 

A la gloire du grand Architecte de FUniver* 
(mots qui se trouvent, cnUete ides deliberations 
mafonniques) se trace par les lettres initiates de 
cliaque mot A.** L.\ G.*. I).’. A.*; D#% 1 ’(!/• 

— Ma$on ,a’ecrif par M°V« , Maitre Me.* ,/Com- 
pagnon Comp.*., Appreniif App.*., V£n£rablei 
Yble.*. , Orateur Or/., Orient O/. , tr£s chery 
tr&s respectable fr£re T.\ C.\ T.\ R.\ F/., n’ou- 
bliez pas vos ornements magonniques n/. p/. v.% 
o/. m.*. Les planches (lettres) pl.% se datent de 
l’endroit ou l’on est , et comwencent par T.\ C*\ 
F/. ou T.\ R.% F/. suivant les qualit^s mason- 
niques du F/* auquel on ecrit* honneur se rem- 
place par le mot faveur} elles fmissent ainsi: j’ai 
la faveur de vons saluer par les nombres myst^- 
rieux qui vous sdnt connus ; a un F/. haut gradd 
on ajoute: et avec tons les honneurs qui vous sont 
J dds. J.vl.\ £/• d.*« t/. s.\ p/.'L\ n/* m,v. q.\ 
*y.% s.Yc/. e.va/. t/. l.vh.\ q.\ v/. s.% d % ; 


B 
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ALPHA BETH MA§ONNIQUfi$ 


« 


A. 

B. 

! C. D. 

E. 

F. 

G. 

U. 

I. L. 

M. 

N. 

(0. 

P. 

Q. R. 

S. 

T, 



Au moyen de l’alpbabet ci-dessus, tout MacoH' 
peut tenir une correspondence secrete et incon- 
mie aux proplianes et pour pen qu’il veuille faire 
d’attention a l’explication que j’en vais donner, il 
pourra employer les letires de cet alphabet aveo 
autant de facilite que celles prophanes, 

r 9 
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Ce tableau,* comme on le yoit, se compose Jo 
g cases dont nne seule , celle du milieu est en- 
ticement ferm4e et reprCente un carr4 parfait* 
Elies figurent dixhuit lettres. 

La figure X qui se trouve au bas, en repr4seitte 
quatre. Trois manquent, sayoir i, fc, r, on peut 
employer ces m£mes lettres dans la correspondan* 
ce ou remplacer i par j , le k par c et le t 
par u. 

En d4tachant du tableau la premiere case qui 
contient les deux lettres a b, elle reprdsente cetto 
figure j qui a son tour exprime Pa et le b‘, mais 
pour ne pas confondre la premiere lettre avec la 
teconde on met un point au milieu de la case 
pour tracer le b qui est la seconde lettre de la 
case. Ainsi si je veux tracer ce mot aba je le fai$ 
ainsi j ^ j il en est de m£me des secondes let- 
tres de cliaque case pour laquelle on employe la 
m^me, en y ajoutant un point au milieu. Je ci- 
terai un autre exemple : il □ E g k ] 3 • t 

f F m n t E. 

II suit de cette explication que cbaque lettre 
■ pour la seconde figure X a sa case , par exemple _ 
la lettre u par la figure V la lettre y \ le z par 

> etlX< r - 

, B a 

-‘X 
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P0 TABLEAU PLACE AU HILXE0 
DU TEMPLE, 

La connaissance de tous les objets qui le com- 
posent est sjmboliquc et devient d’une n^cessitf 
absolue a un mafon, n’importe son grade. Tout 
V 4 n.\ de L.\ pouvant lui en demauder F expli- 
cation en stance. 

Un ma?on qui ne pourrait x^pondre a upe 
semblable invitation, conviendrait de son igno- 
rance et aurait a en rougir*, car si un ouvrier 
profane doit connaitre et ie nora et 1& propridte 
de I’outil necessaire a son art, a plus forte raison 
tin Franc -Magon. 

La connaissance de ce tableau s’appelle avec 
raison , la veritable clef de la Ma^onnerie et plus 
un F.\ avarice en grade , plus il se plnetre de 
, a^tte vdritd. 

JNDICATIOK DBS OBIETS QUI COMPOSENTJ 
CE TABLEAU, 

9 fo. i eta. Les colon nesdu I N°. 5 . Lepavdmosaiqd^ 
temple de Sa- N°. 6. La porte d’occi- 
1 lomon. dent# 

N°. 3 . Les 7 marches my- N° 7. Le jm arte an. 
stdrieuses- N°. 8 L’dquerre. 

4. Les muraiUes du IN 0 . 9. La planche a tf*: 
temple, : : cer# 
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N°. io» La fenltre d’oc- 
, cident.^ 

N°. Ii. Le niveau. 

N°. in. L’aplomb. 

N®, x3. Le portail de la 
chambre intlri- 
eure. 

N°. i4. La pierre cubi- 
que. 

N°. 1 5. La fenltre du 
midi. 

N°. 16. La porte du midi. 

N°. 17. La sphere, 

N°, 18. La rlgle, 

So'i 19* La pierre brute . 

N°. 20* La truelle. 


N°,' 21* L’etofle flam- 
boyante. 

N°. 22. La fenltre do 
Forient. 

No, 23. Le soleil.. 

N°. 24, La lune. 

N°. 25. Le compas. 

N°. 26 La ccrrde d’ttp 
nioii. 

No. 27. La porte de Vom 
rient. 

No, 28. Les trois lumi& 
res. 

N°. 29. La houppe de»* 
telle. 


EXPLICATION DU TABLEAU. 1 

Les No. 1. et 2. represented les colonnes dq 
temple de Salomon •, c’est pres d’elles qne se 
plaqaient les Maif. ouvriers charges de surveil* 
ler la construction du temple et de payer le sa* 
laire du aux ouvriers. 

Le No, 3. reprlsente les f degrls mystlrieuX 
du temple et cenx de la Ma?onnerie aux 7 gra- * 
des auxquels ils font allusion. C’est avec de la 
perslvlrance et une longue etude que l’on par^- 

u 
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▼lent au dernier degre, au haut duquel sont ren— 
fermes dans un tabernacle les mysteres de noire 
ordre. 

Le N®. 4. figure par une muraille, repr&ente 
•e rempart formidable, oppos4 aux ennemis de 
notre ordre et qu’aucun profane ne peut franchir* 

Le No. 5. repr^sente le pav6 mosaique et tout 
4 *.la* fois r union qtii regne parmi les Mapons, r&— 
pandus sur la surface du globe. Le blanc_dc ce 
pav£ repr&ente la puretd de 1’ante d’un Mapon r 
le noir un profane livr6 a tous les vices qui d4- 
gradent 1’komme. 

Les No. 6 , i 6,;£7 figment les 3 portes par out 
entraient dans le temple de Salomon les troia 
grands Mapons, charges de sa construction. 

Le No. 7 . figure le premier outil dont se serf. 
Touvrier pour ^grossir la pierre brute. 

Jje No. & repr^sentant l’equerre, est le symbolp 
de la franchise et de la droiture qui fait le plua 
hel apanage d’un Mapon et le distingue du reste 
des liumains; il est jrussi le symbole de la justice 
qui doit diriger les' actions d’un Mapon : il sert do 
bijou au V4n»*/ 

Le No. p. represente la pi.*, a tracer, le plan de 
la carri^re que nous avons & parcourir, ainsi que 
les' belles actions qui ont illustr^ celle de nos FF.** 
Les' No* lo i *6, 23 > repi&eutent lea trois ou~ 
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vertures pratiques dans le temple de SaloraoM 
pour recevoir les rayons des astres bienfaisanta 
iont 1’eflicace influence sext les 3 regnes de 1* 
gature. . 

Le N°. ii# figurant le niveau , est le symboledar 
l^galil^ qui doit regner parmi tous les FF.% n’im- 
porte la classe a laquelle ils puissent appavtenir. 

Le No* iu. figure par l’aplomb , est l*erabl6ma 
d’une ame pure ; d’une conscience exempte d# 
tout reproche, march ant avec security a traverg 
les ecueils les plus dangereux. 

Le- No. i3. reprSsente le portail de la chambre 
int^rieure du temple de Salomon. 

Le No. i4. repr&entant la pierre cubique, figu* 
re un M agon qui par su perseverance et son tra- 
vail a acquis leg connaissances n^cessaires pour 
Jperfectionner son ouvrage* 

Le No* 17* represent par la sphere , figure tout 
leg Macons r^pandus siqr la surface du globe* 

Le No* i8* figur6 par la r£gle, nous denote la 
conduite que doit tenir un Macon pour r^gler lea 
actions de sa vie. 

Le N°. 19. figurd par la pierre brute, reprfoen* 
te un profane, encore dans le nlant et qui vient 
recevoir la lumi£re. 

Le No. 20* repr&ente la truelle, instrument 
dont nous ne devoos nous , servir que pour la 

£ 4 
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passer sur les d&fauts de nos semblables , ayand 
sans cesse a l’esprit que Dien seul darn la nature 
ts t parfait, que nous d^vofts par cens^querrt par- 
donner les imperfections que nous rencontrorfi 
«hez ses creatures. ! ^ ? 

LeTN®. au es| Petoile flamboyante: ie G qui se 
trouve au milieu cst la lettre initiate du horn da 
g.\ A.\ d/. PU.\ dont no ns recevons les kuni£- 
res. n^cessaires pour nous' gtiider dans Je sen tier 
de la vertu. 

Le No. a3. repr^sente le soleil ; cet* astre bien«* 
faisant qui 4chaufFe et vivifie tout, qui donne le 
xnouvement de rotation* a tout le syst&ne polaire 
•t qui vivifie par sa puissance les deux regne# 

CSsentiels de la nature', ^’animal et le mineral J 

sans lui la concretion et la modification des 
taux n’auraient pas lieu dans la terre ou its sont 
?enferm£s, sans lui nous n’fcurions pas de metal 
pur, sans lui tout ce qui respire sur 1* terre n* 
pourrkit se produire. 

Le No* 24. repr&ente un astre non moiris bieh^ 
faisant; la lune, que les Egyptiens ont recount* 
les preipiers, avoir le pins d’iailtience stir le regne 
Vegetal ; sans le secours de efet astre , les siihples 
si’auraient ni saveur ni vertu. • 

Le No. repr&ente un corripas et nous 
luontre qu’qn Alston doit mesurer telleraent leal 
i d 
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#%tions de sa Tie qu’il ne s’ecarte pa» da seniiei 
ite la verta# 

Le No. 26* est la corde d’union entre tons lei 
FF.% et dont les noe'uds €galement figures doiyefct 
de plus en plus sfc resserrer* 

I-.es No. 28* repr^sentent les v trois grands Malf; 
Employes a la construction du temple de SaTomofi 
et tout a la ibis les 3 premiers Off.*. d ? une L. # * 
ebarg^s d’en diriger les traraux. 

Ife No* 29. *st la lionppe detiteUe , elle d^signe 
Punion de to us lea Mu^on* trayaillants tous m 
&4me tau 

CADRE D y UN RiiCLEMENT; 

Jtussil^t qu\me L.'. qtii veut se former a adres£' 
au Gv. 0;\ sa demande en constitution, elle 
doit ' im mediate ment apres s’occuper de son r^- 
g 1 ement.' r Les FF.\ qui seront charges de sa r 4 m 
dacfion n’oublieront pas , qu’en aucun cas, ils ne 
peiiveht hi ne doivcnt s’^carter des statuts gene* 
tfaux de Fordre dont ils peuvent se procurer un 
exemplaire a ]Paris. Pour la phis grande facility 
des FF*\ auxquels cette redaction sera confine 
je yais leur donner un cadre qu’ils n’auront cpi y 4 ^ 
ifemplir# 1 

Je ne m*btendrai pas snt la partie financiered ; 
4fraque L*\ suiyant sa locality et s4 conyenanci 
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farii calibre , dtant la maltresso de faire k cat 
^gard ce qui lui parait 6tre le plus convenable k 
fint^rSt de tous. 

Son but, dans eette partie essentielle, doit 4tr$ 
l’^conomie , elle doit done se cboisir des admini- 
strateurs sages, au dessus du besoin, desinteressls 
ne, voyants, ne songeanfs qu’a l’int&£t de ses ad 14 * 
xpinistrds* , , 

C’est par une slv£re dcotiomie que Ton attein^ 
le veritable but philantropique que nous nous 
proposons. La eaisse de bien&isance est insuffi-» 
sante aux besoins qu’eprouvent les At.*, de venit 
au secours de l’humanitl soufirante; les £cono- ! 
nies faites sur la eaisse principale doiyent don? 
grossir celle de bienfaisance. . « 

II ne doit pas nous suiEre £< rendre Iieureui 
pour quelques jours, Yhomme auquel noils don* 
sons quelques m^dailles, nos id^es doi vent se fixes 
aur des clioses plus gran des f plus solides, pint 
durables et tout k la fois plus dignes de vertua 
que nous ont trausmis nos anciens Chevaliers et 
les puissances magonniques qui nous environnent. 

II nous faut, en un mot, par de sages Institutions 
jirdparer dei^ retraites honorables a notre F/, # k 
nn profane que son grand age, ses infirmit^s , ses 
xnalheurs mettraient dans l’ixnpiU£$££Q£ d$ po u r* 
Toir a sa subsistance* 

v .. 
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%a France, nous devons eonvenir de cette trist* 
vEritE , renferme peu de ces institutions magon- 
niques ,**envisageons cependant nos voisins les An-* 
glais , les Hollandais, plus loin les SuEdois et taut 
d’autres puissances magonniques dont l’Enumera-? : 
tion serai t trop longue. 

Londres par exemple, ville capitale de l’AngIe-4 
terre, pays voisin de l’£cosse qui fut le berceaia 
de la Magonnerie, conlient un etablissement ma-*’’ 
connique dans ,lequel sont ad mis les Magons, le# 
profanes vieillards ou indigents. Le Magon ' no 
veut-il pas entrer dans cet Etablissement, on 
Vexnpresse de lui envoyer des secour^ a domicile* 
un Officier de santE le visite chaque jonr. Les^ 
IF.* s’enipressent de Ini rendfe les m&mes de* ' 
toirs et verser sur lui le beaume consolateur. 

JLe- F. # . auquel on prodigue ees secours veut-il 
tjue son nom soit ignorE, on lui donne toute $a* 
tisfaction a cet Egard. 

Parcourons les Annales des voyages., ouvrags- 
inoderne jouissant de la considEralion la plus 
inEritEe. 

3e transcris mot pour mot les reflexions d’un 
troyageur qui me parait avoir EtudiE ae pays dans 
tous ses dEtails. 

„ Vous 6avez que la Magonnerie en SuEde ri’esfc: 
^ni un amusement comme enFjrtmce, ni un bobs. 


* 

i 
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j , Jge creux comme en Allemagne. L’uonorabfe 
„ activity des LL.\ suedoises se manifest© paT un ! 
w grand nombre de fondations pliilantropiques. 
i, A Gotlienbourg les franc - Mapons • ont 4tabli 
pi une maison , ou pr£s de cent enfants pauyres 
„ on orpjielins sont log^s, nourris et instruits.” 

Qufe nous sommes encore ^loignis de semblable* 
modules ii! ^ 

Sans aller si loin les cliercher, Amsterdam villa 
capitale de la Hollande renfernie ^galement un 
dlablissement digne de la Ma^onnerie et tout a la 
fois du Ma$on respectable qui en a congu l^d^e. 

Que le nom de ce R.*. F.\ ratentisse & jamais 
dans nos temples f qu’il soit grav^ eh lettres d’or 
•ur les murn de nos Edifices, ^ne 10 a nom pa$80 
i la posterity la plus recul^e. 

G’est a toi R.\ F.*. Holtrop que taut Je Tic- 
times de la natui'e, que des liommes n4s morts 
pour la soci6t6 sent redevables de leur nouvelle 
existence, e’est par ton feu maconnjque que lei 
aveugles ont re£u la lnmi£re, e’est & ton zele , l 
tes sacrifices sans nombre qu’aiddl par les Masons* 
tes FF.\ , la Ma$onnerie Hollandaise pent s’enor- 
gueillir de posseder un &ablissement aussi pre- 
cieux et qui a ta?it fait d’honneur au si£cle de 
Louis XIV. (l’institut de quinze-vingt). Un aussi 
jfeportanrTervice rendu 4 rbunmnite raster* graft 
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+4 dans mon coeur en caracteres in&agables, il 
s’im prim era, je n’en doute pas dans le coeur da 
tons les Masons* 

Tel espace que je parcoure, telle contr^e qua 
je aois destine & liabiter, je te proclamerai le pre** 
mier Magon du raonde. 

J’oiFense je n’en doute pas fa modestie en te ei-J 
tant dans cet ouyrage; pouvais-je ne pas rendre 
ce tribnt d’homraage a tesvertus magonniques? 

Mes lecteurs me'pardonneront sans doute en fa«* 
▼eur du motif de m’etre, un moment, ecarli de 
mon sujet que je reprends. 

Le r£glement doit d’abord trailer de la compos 
sition de la L.\ c’est-a-dire de la quantile dea 
FE.% et OIF.*, dignitaires qui la composent, 4e 
leurs attributions respeclives, des pouvoirs du 
ST^n.% d’bonneur, de celui en exercice ^des ioure 
de seance, de l’ad ministration des finances, de 
celle du secretariat, de la fixation de la quotil4 et 
du prix des banquets d’obligation , des lionneurs 
a rendre aux Vis.*, suirant leurs grades et digni- 
ty respeclives, du prix de chaque grade, de ce- 
lui des dipldmes, de. la fixation du prix des eon-: 
Irifiutions mensuelles, des conditions pour 4tre 
admis,du mode et de la quantile des scrutins,du 
mode d’alBliation et de son prix, des LL.\ affi- 
|iees et de correspondence, de l’epoque du re«* 
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ifottvellement des Off.*, dignitaires, da mode tTy* 
proc^der , des devoirs des FF.\ Sery.% 

Ce cadre peut singuli&rement faciliter les r&* 
dacteurs, du moins , tel a etd mon but en le 
traffant. 

NB. On xie saurait discuter . trop scrupuleuse^ 
fnent an reglement* L’un des articles doit porter 
qu’on y fera aucun changement qu’aprea nn 
nombre determine d’annees. 

Ce reglement doit 4tre envoys ail G.\ O/# aua- 
aitdt que la Iv. l’aura arrete, afin de recevoir la 
•auction n^cessaire pour le rendre ex^cutoire# 

CilOEMONIAL d’iTNE FETE d’iNSTAL# 
DATION DE L.% 

Jusqn’a l’arrivee des constitutions doraand^es et 
jusqu’a son installation , une L.*. n’est pas regu- 
liere; elle ne peut done communiquer soit par 
^crit soit verbalement, e’est-a-dire par deputa- 
tion.^ avec. une L.% ' rdgniiere, que pour I’inviter 
de vouloir bien donner sa sanction au tableau i 
dont l’envoi est commande par les slaluts g£rie- 
raux: par cette raison un Ma^on r£gulie'r ne peut 
communiquer en aucune maniere avee une £.*. 
non encore constitute; elle peut seulement cor^ 
respondre avec aon D^putf px£s le G.VO. # , 
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<?est nne erreur dans laquelle j’ai ttl tombef 
beaucoup de LL.\ par la fausse interpretation 
qu’elles ont donne a l’article 8 de la section 6 
des statuts gen^raux du G.\ 0 .\ de France qui 
dit, qtfune L.\ frendra rang k compter dn jour 
de sa demande. II est sous entendu que rien ne 
s’opposera a ce qu’on lui accorde les constitutions 
qu’elle a demande. 

Pour se convaincre de cette veritd , il snfllrl 
de lire attentivement les articles l, 4, 6, sectidn 
2 du cbapitre la des statuts g4n£rauxi Les FF.% ' 
qui auront eu I’occasion de lire avec nne ^gale 
attention acte constitutif obtiendront une nou-j 
velle conviction; il porte l’approbation des tra^’ 
Faux £aits et a fai re, d’oii ; il faut conclure que si 
les travaux faits eussent et^ juges par le G.\ O.** 
r^guliers, ils n’auraient pas besoin de cette nou«* 
fyelle sanction. 

De ce qu’un Magon r^gulier ne peut visiter une 
!>. irreguli^re, il iW s’en suit, pas que ce m&me 
Magon cesse d’etre r^gulier, quand il fait partie 
d’une L.*. en demande de constitutions , donner 
dans une pareille erreur serai t vouloir qu’il ne 
®’ 4 rigea pas de nouveaux temples, puis-qu’il faut 
jpi’une demande de constitutions soit faite par au 
inoins 7 Magons reguliers. 

JJne £ 4 te d’insttllation est sans contredit 9 ty 
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plus belle que puisse fcelebrer tine L.‘. t )e 
epoque date sa veritable existence mo^onnique, la 
sanction donn^e a ses, travaux faits et 4 faire , la 
faculty que par la, elle obtient de pouvoir cor- 
respond re avec toutes les LL.% du monde, lui 
oflre de nouveaux cliamps a moissenner, un moyen 
•ur de se perfectionner dans l’art qu’elle profess^ 
et celui non moins pr^cieux de pouvoir aru loin 
prodiguer les tr^sors qu’elle s*est acquis, pdr la 
Constance dans ses travaux. > 

L’Areh.*. et les Commissaires charges de tons 
les pr4paratifs> de cette fete ne sauraient imagi- ' 
. ner trop de nioyen^ pour lui donner tout l’^clat | 
et toute la majesie qu’elle* m^rite. 

Ce que je vais tracer ici, ne doit 4ire par enx 
. consid4re que corame une simple esquisse des 
travaux dont ils auront a s’occuper dans une 
aussi memorable jonrnde# ' 

Une lumi£re nouvelle Iuit pour la L. # . til 
nouveau et plus grand jour doit done l’&lairer. 

Les fl§hrs, etant l’erobleme de i’enjouement et 
du plaisir , ne doivent pas 4tre menagees; tout doit 
concourir a Fembellissement de cette f6te deslinee ' 
a c61ebrer la premiere Epoque de Insistence de 
l’At.% 

Quand le G. # . O.*. par les renseignements qu’il 
a obtenu, a jpge une L* . en instance,,, ^gue 

i 

* 
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3’etre constitute , il envoy© l’acte constitutif fc 
trois Commissaires charges de le reprdsenter. Si 
laL.va installer est dans Paris ou k une petite | 
distance, il ddpute trois de ses membres, cliargd* 
de proceder a son installation , dans le caa con-' > 
traire, les trois Commissaires sont pris dans le 
©eme 0.\ quo la L.\ a constituer ou dans celu$ ; 
le plus voisin. . \ 

Quand il n’y a pras d*At/. clans le mdme Q.\ 
ou a pen de distance, les 3 Commissaires sont 
pris dans le sein mtme de la L.*« , dea pouvoira 
hri so/it envoyes par le G.\ 0.v, tapt .pour Je 
jreprds enter que pour proeeder ea son nom k 
Installation, # . 

Ces trois Commissaires indiqnent le jour qu’ils 
procdderont a l’installation ; a cet eflet le ytn.v 
de la L*\ k installer se concert© avec lea deldgues 
du G. # . O.*. 

Ce jour arrivt tous lea At.*, de l’O.v, eeux 
Itoisins prt venus et invilda* lea FF. # . de la 
jponvoquda et t6uihs , le Ven.\ ouvre lea travaux 
tei la manidre accoutumde. Aprds la lecture de 
la pl.\ dea derniera travaux, il dispose par un 
disconrs les FE.\ de FAt.\ a la fdte qui va avoir 
Jheu. S’il est informd que les FF«*. installateurq 
i<ont dans le parvis il leur ddpute 3 FF*% char~ 
fgds de les recounailre ainsi qu’a prendre .comnwn-r 
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feitfatte* Je lairs pouvoirs et de leux* t&ir ctfcii* 
pagnie jusqu’a cfe qu’ils puissent £tre in trod u its, 
'Les pouvoirs examines par lea 3 Commissaires de 
1# L\ sont immddktement rendus a ceax dtt G.\ 
jEV. ; frois autre?: FF.v sont egalement nomia6 
j^ui* reCoUrialtre les diverse* deputations et res* 
tciT pi*er d’elles. Les pouvoirs de ces deputations 
6ont de suite remis au Ven.\ qui cn fait donfter 
lecture. Les deux Ex*p**. et deux ad joints, si be* 
soil* eat, stmt charg& d’aller thniler let Vis.%, 
lctar faire tanner leura signatures et leurs certi^ 
Jfifeats^eu brefs* 

€es diverges' operation* territintas, lei Vis.v 
aont d’abord in trod nits, sans distinction de gtfcde 
pbur ! celts foi*, £ d*vi& d«r la* longueur des ; tra- 
vaux du joiir. Le Yen,% s’en excuse aiipr^s d*euX 
par ub court discours qu*il lew adresie et £ la 
suite duquel il fait ex&uter la triple b&tteri& et 
le triple 1 viv^at ! on le tripli hoofed 

tea deputations sont ensiriteintObduites, Pune 
affrto Pautre en Gnissant par celle de la L.\ lot 
plus ancienne. tea lionneurs ! k leitr rend re sont? 
dfe rigueur ; efles passent sous la vbufe d’acier, 
UvaiUets battants et sont introduces par nnfe dd- 
jatation de la Ik*, prdeddda dfc defix* Matt«v de 
ffcrdm.v et de FF,f; porteuri de cinq dtoiles. 

J** ei tapuUtions ^txotaitesj. le V&tu\ 


■'S 
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mut & m.-. i ■ 

marques distinctly es de leur grades et d lik jibt- 
fe8 sur Iebra6 droit. II ? Vft?8me dhe dbpbl&i’dr* 
de qiiinze 1TF.*. cliafgls d^al^r dn dbVdri t lfes Cbm-/ , 
xnissaires Installateurs et lbs fbtfbilctfrd bn jJ,^ 
£’un des FF. # . de la de^uteloli porte un cdnssii^ 
stir Ibquel soht les trois inrfflletd 1 , trbff 
et trois paires de gants planes/ qu’il leur’ oijfre^ 
dk^ls !e Narvik. / Sept 1 autreV se inuriissent d’bJsW 
feS. Ces i5 FF.\ ' soht pri&lcles^ d^une colonne^ 
d’harmonie de deux Mait/. de Cbrbqa.*. de Tbten-r 
dart', diFPbrfe-bpee , si la £>' prdfesse le fit dcbssais.- 

Le Ybn,*. et les dfc4± 3urv.\ s de la £/• aiten^ 
cflft t le cortb^e £ la pbrte 1 iiit^neiire flu temple } 
/SilS f*fV. J ctebchlV et k l’ordre , ils for-? 
ment la voxtte d’acier sous laquelle 'doiverii pas-* 

‘ l& r lUpr&eht&nts^Au 6"J. 0>. £e J*r&icitehe 
de la conimiisioii instalfatnce est conduit sur son' 
frftne par le V^n.V qui se* place ’ a sa Arbite, lbr 
deux autres Saf v.*.‘ conduisen t 1 dgalement les deux^ 
antres CoinqiimiF^ d kurs pkc^a et se metteuf 
suleur droite. . 

Chacun k sa place \ lePr&Aldent onvre lbs frn-^* 
vaux du G.\ 6.\ apr&s S’btre fait assurer par lfet* 
deux grands Sury*\ que toutes lbs person nes 
sente’s sont Masons , iT fSit ehsiiite Aohher par* lef* 
lectuife ’ db^ po%V^rf dbh’deie cbrfstittitftf 
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H en ordpnne la transcription surle line d T ar^ 
chil§cture. t ^ , , . < , , 

f ll pronopceup di^cturs* dan* Jequel il retracq 
les ayantages que vient de recevoir du G»\ 0.*. 
la L.**. par Ja ^ejnjye .gpe ,$es colleguesqt lui sqHt 
charges d f e faire de r |’actq constitution el et combien 
ils y’estiment lieureux d’etre en ce^ beap jour, 
I’interpr&te de sea sentiments. . 

: 1 >* ; 1 ; t , ... r ■ , : ; t - ■ j «' !'i ■ I 

Ce discours acliey^, ^’harjnouie fait entendre 
cet air ou autre, analogue : QyeJ -beau Jour it 
dispose l 

Le Ven.\ fait applaudir a cette pi&ce d’archi* 
lecture par une triple batteyi^ Ti , . ^ ? . 

Le President debqut et a l’ordre , Je . glaive . en 
main, les FF.*. froclapie l’installptiofl 
de la L.\ en ces Jermes: , f 

Au non* du grand Orient de France, nous les 
Commissaires charges de sea pouyoirsj installons 
& perpetuil^ a TO/, de ...... uqe JL.;. de.St. 

Jean sous le titre distiiictif de 

IA L/rBST ins^ali;£b. 

- * ‘ ’ V 

Cette derni^ire annonce, est r^p^t^e trois fois"par 
les deux Commissaires r falsants les fonctions del 
deux grands Surv.\ 

A ce moment, de nowelles ItoilqB sont allu- 
mdes, on met le feu a trois urnes remplie* de 


Digitized by Google 



Jterfiims ct pinches d event les trois CommissalreSS 
Tous FF.v sc deoorent, la colonne d’harmo- 
nie e^cuiq Fair : Oti peut on itre niieux , une 
triple .acclamation , ordonn^e par le President est 
ex6cuUe imm&liatement apres \ il re$oit le ser- 
njent du V£n.\ ct des deux $urv.% de la en 
B^ite celui des Off.*, dignitaires de Ja L.% et en- 
fin celni des FF.% faisant partie de l’At/. ; il com- 
Epunique eu .la m a mere accoutumle le mot de^e- 
mestre*, pendant ce temps , les Deputes et Vis.y 
se reunissent k TO.*., y font une batterie con- 
tinuelle, la. colonne d’harmonie execute Pair: La 
victoire est ft nous 

. Tous les FF.*. femis a leurs places, le Vdn.V 
^rme des travgux du ,G.*. U.\, il remet son* 
mail let an Ydn.% les deux^grands Surv.% eH 
font autant, les deux Malt.*, de Cer4m.\ eondui- 
sent ces deux grands Sur^»% k PO.\ a la place 
£ui d’avance le\ir est prepare*. 

Le Ven.% en place fait annoncer sur les deux 
colonnes que les trayaux de la L*’« qui avaient 
^te suspend^ reprennent force et vigueur. 

' Il r^p9nd au discours du President) de la 
commission installatrice, il le. felicite ainsi que 
ses coliegues au nom de l’At.*. du clioix qu’a 
fait le G.\ Q.* de leura personnes pour proc&ier 
4 leur installation, les, prie de youloir bien 
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ley fclinferdinerite dfe PAY*. I letirs 
dataiVes , de tottte J la satisfaction qu’il epXouve tfe‘ 
pouvoir se compter* au nombre des ££•*• x^gu- 
litres , erifin dfe letlt faiire part de la promesse* 
qu’oht faite les FF. # . composants PAL*. de ne jk- 
niais s^cartei: des stat'ufs gen^raux du G.\ 0.\ e# 
de suivre ponctuellement tous ceux qui pourronf 
en 4inah^r. 

L’Ojrat/. discourra sur le m8me sujet et autre# 
queses" moyens pourront lui inspirer. Les Ff . v 
auront la m4me faculte. 1 

Tous c£s discours , le proems - verbal d’ihstalla- 
iion et autres pieces y relatives devont &tre eri- 
'foyds ab G>. O.V dans les 33 1 jours qui suivent 
l^mstallafioii poor lei liC/« situ^es hors Paris ei^ 
aY jours 1 pour celles existantes dans cet 0.\ Cm 
dernieres doivent faire proedder k leur instaDir 
don , dans les frois mois qui" siiivent Parriv^ 
des constitutions et dans les cinq mois pour celled 
attunes' bors Paris. 

' Ce cSrdmonial terming , on proeddera k line ri4 
ception s’il y en a une , aprds laquelle le Vdn.*J 
Jera passer le sac des propositions. II suspendra 
les travaux pour s’occuper de ceux du banqueft 
£es FF.\ Serv.*. seront introduits et distribuercLpt 
des bouquets a' tous les Fl?.\ Les Commissairea 
et*D6put& seroriVcoidfuts A lV ttlte dee banquets} 
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a tec les bonneurs qui leur sobt dils, Ta > doToniflf 
d’harmonie qui les ptecddera exdcutefca tfHe mar~ *" 
eKe les Comriiifesaires et BdputOs serdht places k 
FO.*.* les Vis.*, auront d* cdtb d’eux un F.*. dri‘ 
la L.v qui veillera k leurs besoinfe* Les Commit 
saires de Iafdte, placds en dedans dn fer d cbcJ^ 
yal , surveilleront ceux de tons* La temporaries 
fiile de la sagesse prdsidera k ce banquet frateik 
nfe| , les eoeufcs' s\$pandieront , les FF.V offrirontf 
au dessert quelques unes de leurs^ productions* 
La colbnrie d’Harmonie exdcutera line fanfare d) 
dhfeque toast; cbaqde F**., en’tiri mdt, s*bcctipet£ 
a faire son devoir* 

La mastication terriiinfee * le Vdri.v feta clrctilfctf 
l£ trono de bietifsdsatice , fferme!ra les traVailx evti 
U mariidi'e acooutumfeey cliaque F;\ se retijtera en 
paix, rempli du souvenir d’une aussi agrdablef 7 
f£te et d’iuie aussi. douce rduniom 

CiltJ&MONIAL RELATIF A LA NAISSANCE D’tn$ 
LOWETON QUE LE P^RE PRESENTE EN L.V 

La'naisSance et la mort sbnt de la vie buraainb 
lfes detrx ^pdques leb plris mOmo rabies: nous de^‘ 
vons , respectant les usages de nos FF. # . qui non* r 
aift transrrris (Paussi beatec exeraples a strivrfe, 
nous empresseT de cfelObrer ce* deux Opoqties aveo 
tirotfe lit pbmpb et- la nftjestd qu'ellfesr inspiring. 
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done era rendre xm service k mes FF.% exf 
lejir rappelant cette obligation sacr^e et en lenr , 
fournissant quelques mat£riaux poor parvenir a 
ce but. 

.Je commencerai done par le c£rdmonial k ob~ 
Server a l’occasiqn d’un Loweton nouveau n£, que 
lq p£re present* ^’initiation* 

„Le ceremonial de cette f4te eat tou jours pro- 
ppxtiomi^ aux ressources de l’At.\, on peut lui 
'donner tout- l^clat qu’on vent# 

Quand la mopse d’un F.\ lui donne un Lowe- 
tpn, leper e, s’il a l’intention de le faire presen- 
ter en L.\ doit en prevenir le V6u.%, qui, par 
tyie circulate en fail donner avis k tous les FF# # * 
et indique le jour et l’iieure d’nne tenue extra- 
ordinaire pour proc^der k la reception de ce Lo«- 
;weton* 

Jusques la, tons les jours, le F.% Aum.% Hosp/« 
s’il est Officier de sant£, ou k d^faut un F.\ OiS- 
cier de sant£ doit se rendre pres de la mopse 
pour s’informer de sa sant£ et lui offrir tous les 
secours de son art, m&me ceux p&suniaires , au 
Dorn de l’AL*. dans le cas ou jl pr&umerait^ 
qu’ils pourraient £tre utiles* 

11 doit envoy er le bulletin de sa santl au Ven.% j 
qui en rend compte a la premiere tenue* 

Neuf jours apr& la d^livr^nce , le aash 
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sl4 du 1 w et Surv.\ doit se rendre pr4s de ' 
la mopse a l’effet de lui exprimer toute la satis- 
faction qu’4prouvent les FF/. de ce qu’clle ait 
procure k la veuve un enfant de plus. 

' Le jour de la stance indiqud pour la c4r4mo- 
»ie , le temple doit £tre orn4 de guirlandea de 
lleurs et de feuillage: des parfums doivent brdler 
pendant tout le temps de la «4r4monie» 

JLe V4n.\ apr4s avoir ouvert les travaux en la 
mani4re accoutum4e et imm4diatement apr4s la 
lecture de la pi/, des derniers travaux, annonce 
par une piece d’architecture le motif de la reuni- 
on du jour et invite les deux Surv/, a confier 
leurs maillets aux deux FF/., qui de droit les 
xemplacent en cat d’absence , afin de faire partie 
de la deputation qui doit aller au devant du Lo- 
weton, il adjoint aux deux Surv/. trois FF/. 
lesquels pr4c4d4s da Malt/, des C4r4m/. se ren-: 
dent dans le parvis aussitdt que le p4re et le 
Isoweton sont annonc4s j 4tre. 

L’un^des FF/. est porteur d’un flambeau k trois 
branches, un autre porte l’enfant sur un coussin 
•coulenr de feu au rit 4cossais , bleu au rit Iran-; 
$ais, il est plac4 k c6t4 du p4re. , 

' La deputation annoncee est introduite et plac4e 
d’abord entre les deux colonnes. 

. C 


t 




A 
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. Le p£re adresse un discours k sea FF *\ . qu’il 
invite k recevoir son fils Ma$on* 

Le Ven.\ r4pond a ce discours , k la suite du- 
quel il invite le cortege k se rendre a l’O.'. en 
face- du trone , les Mait.% des Cer^m**, le prece- 
dent. 

Les deux Surv.*. £ tan t les deux parrains nes dn 
lioweton, le V 6n.\ fait une invocation a l’eternel 
et lui adresse des voeux, pour que ce jeune en- 
fant soit embrase de son feu divin 9 on lui pr6- 
sente des cassolettes dans lesquelle* il verse des 
parfuma-auxquels on met le feu, iL prononce le 
serment du grade d’Appr. \ k la fin duquel les 
Surv.\ r^pdtent au nom du Loweton, nous le' 
juronS) puis, il le revolt Magon en la mani&re 
accoutunke et la d^core du tablier d’Appr.% , il 
invite 'la deputation a prendre stance: le jeune 
Loweton est plac^ a Ja t£te de la colonne des | 
Appr/. couclie sur le m4me coussin et confie aux | 
soins. du F.\ qui l’a introduit en L.% Le F.% 
©rat/, rappekau p&re et aux parrains l’obligat ion 
qu’ils viennent de coniracter et les engage k si*r- 
veiller la, vie du jenne Loweton de manidre a cfi| 
qu’il ne s\§carte jamais des sentiers de la vertd ct^ 
a lui inspirer de bonne heure les sentiments qui j 
di>linguent le Mafon de l’homme profane* Cette j 
cSr&nonie dispense le Loweton quand il a acquis I 


■> . . 
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l’age requis pour entrer cn L.*. d’y subir leg 
Ipreuves; on lui fait seulement jenouveller son 
ferment II devra dans ce cas 4tre porteur de la 
pl.\ des travaux da jour de sa reception et pi^- 
mentation ; le F.\ Sec.*, doit donner toils les soins 
i la redaction de cette pi£ce d’ architecture, de 
maniere k ce que le Loweton n’eprouve aucune 
Jifflcultd, qaand il aura le d^sir de faire partia 
le la grande famiJle* Cette cdr&nonie terminde , 
/enfant sera rendu aux soins maternels* Le Vdn.*; 
erraera les travaux on les fera suspendre pour 
asser k la salle des banquets qui a, assez ordia 
jpirement lieu ces jours de r4uniou. 

, NB. Une douce harmonie ne peut qu’ajouter k 
jfclat de cette f£te des ti nee k c^lebrer la premiere 
foque de la vie liumaine. 

CEREMONIAL DES POMPES FUNEBRES* 

fFourquoi ai-je k trailer cette mature qui rap* 
jiJe des souyenirs aussi douloureux ? — pourquoi 
4 ' Mapon yertuenx est-il forc£, comme le reste 
r* humains k payer ce dernier tribut k la natu- 
£ pourquoi faut-il nous en s£parer? — Ainsi 
voulu le grand Arch#*, de FU. # . — rcspectong 
f immuables d^crets — honorons la m^moire 
fenotre F*\ } que le souvenir de sea bonnes ac- 
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lions reste a jamais, gravd dans nos coeurs et 
qu’il y vive perp&uellement. 

Qiiand une L.*. a k s’affliger de la mort d’ou 
F.\; le V4n.\ doit» en faire prdrenir tous lej 
FF •# par une circulaire, les informer de l’lieure 
k laquelle le convoi funebre aura lieu , et lea en- 
gager k y assister. Cette invitation doit leur 
fctre suffisante, pour que j’essaye de les en con*, 
vaincre piar de nouveaux raisormements , qui se- 
xaient tcmjours au dessous de ces sentiments pe- 
nibles qu’un F.\ doit ^pro^ver par la perte de 
son F.\ C’est un dernier tribut qu’ils payent i 
l’estime £t k 1’attaeliement qu’ils lui avaient voue 
pendant qu’il si^geait parmi eux. 

- Le Y4n.*. * n’en devra pas moins Hbmmer une 
deputation pour s’assurer que la L.\ est repr6- 
sentee, il devra de mdrae tracer une pi,*, a la 
veuve du F.\ decddd, dans laqqelle il lui e^pri- 
xn/era tous les regrets qu’eprouvent les FF.*. d’une 
aussi grande perte et l’engagera tout-a-la-fois i 
farmer de courage pour supporter une telle ca^ 
Jamite. f , 

. Toi}$ les FF.*. vdtus en grand <iteuil , se re^ 
dront soit a pied , soit en voiture a la maiso^ 
inortuaire, pour Conner £e nouvelles consolation! 
a la veuve ou au parent qui aura le plus k di$| 
plorer cette perte.. 
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Lc V6n.\ adressera une nouvelle circulaire auic 
FF.% pour leur indiquer une stance extraordinaire 
dans laquelle devra avoir lieu la ponipe fun re. 

Deux -appartements seront n^cessaires a cettp- 
cereraonie V’un pour y recevoir tons les JFF.*. et 
Vis.*. ; a defaut du a*me appartement, le parvis 
peut servir. 

Cet appartement sera tendu en noir*, le Yen.V 
fera distribuer des er£pes a chaque F.% qui devra 
dtre vStu de noir et armd d’un glaive ^galement 
garni d’un cr6pe. 

Quand le Ven.% jugera convenable d’entrer dans 
le temple, il le fera annoncer par trois grands 
coups, frapp^s k distance sur l’airain *, tous les 
IF.', se leveront a l’ins tan t , tireront leurs glai- 
ves dont ils porteront la pointe en bas , ils s^e 
xangeront sur deux colognes et suivront le Vdn«*. ^ 
ipiF sera pr^c^dd des deux Mait.*. des Cer<§m. # # 

Le cortege arrive se rangera autour du sarco* 
phage place au milieu du temple , qui ce jour 14 
se^a 6claird par trois lampes suspendues aux mdr 
xnes places qu’occupent les trois candelabres* A. 
VO.% seront places ttois ufnes remplies, d’espr^t 
de vin auxquelles le V^n.*« assist^ des deux Surv**# 
mettra ie feu. 

Sur le sarcophage seront places les attributs et 
. decorations du grade du defun tj ses depouipes 
C3 
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profanes seront places sur la stalle qu’il occu- 
pait de son vivfint; ttfiis les FF. # . jk Fordre, ]a 
pointe de basse, le Vdn.% plac4 entre lea 

deux SurvA au bas des inarches da trone rappe- 
der* par an discours le motif p&rible de la reu- 
nion, jefera quelques flcurs snr la tombe de soil 
Fa et aid£ par les SurvA versera des parfums 
dans les urnes destinies a les brtiler, trois grands 
coups frapp 4s sur Fairain , annonceront cette cdrd- 
monie. ~ 

Le Fa OratA prononcera une o raison funebre > | 
dans laquelle il retracera les vertus profanes et 
ma$onniques qui ont illustrd lacarriere da' F a 
dont la perte est si sinc£rement d^ploree. * 

Chaque Fa aura le droit de discourir sur la 
muffle sujet. 

• Tous lea discours prononees, les FFa feront 
dans l’ordre ou ils sont places, trois fois le tour 
du sarcopliage en jetant sur la tombe de leur F.\ 
vquelques fleurs que leur pr^senteront les FF.V 
ServA qu’on munira de corbeiltes k cet effet. 

Trois autres coups frapp^s sur Fairain annon- 
ceront ce ceremonial. 

Les FF.*. revenus k leurs places, le VdnA les 
inritera a se rendre dans le m4me etat qu’ils sont 
parvenus au temple dans le second appartement. 
Petf FFa poss^dants le m&ne grade que le 
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F.\ ddcddd, portqront,sur uncoussin noir lea Je- 
corations magonniques de ce F#\ ils fermeront la 
marche. 

Un catafalque sera placd dans le second appar-J 
tement, il sera ombrage par des cypres, des sau- 
' les pleureurs et des accacias et construit de ma- 
nure a ce qu’on puisse l’ouvrir pour y depose* 
les decorations des FF/. qui viendraient k ddcd- 
der. Des inscriptions analogues seront placdes sur 
les murs de l’appartement et autour du catafal- 
. que. Le Ven.\ terminera par une invocation au 
j grand Arch.*, de l’U.\ pour qu’il daigne repandr© 
sur ce F \ ses bienfaits dans le nouveau monde 
qu’il va habiter. 

Les FF.\ seront de nouveau invites par le Vdn.*; 
k se rendre dans le temple. Par un nouveau 
. discours il leur rappelera que l’Jiomine coura- 
geux doit s’hajrituer aux privations, qp’ililoit en- 
visager ia mort sans effroi , quand il laisse aprds 
lui des exemples dq vertu ; il ^’dtendra, autant 
que possible sur l’immortalitd de l’ame et sur 
toutes les beatitudes reserves k celles demeurdes 
constamment pares. 

t NB . Les cdrdmonies fundbres sont as se* ordi- 
nairement prdcdddes v d’un service divin, auquel 
to us les FF.\ ne ’pen vent se dispenser d’assistqrt 
k l’aide d’uue harmonica ou d’uue colonne 
C 4 
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tistes znnsiciens on peut beaucoup ajouter a la ma- 
jesty decette pompe. 

11 eat assez d’usage de laister les d^pouilles pro^ 
fane* du F.*. decide 4 la place qu’il occupait pen- 
dant son vivant jusqu’aux premieres Elections. 

Pendant qu’on s’occupe de la c£r£monie du se- 
cond appartement, les FF«\ Serv.% doivent fair® 
disparaitre le sarcophage plac£ dans le temple et 
l^clairer davantage pout la rentrta et fermeture 
des travaux. 



HIT FRANgAlS. 

CATfiCHISME 

p’A P^BXKPI* I 

D. Mon F.v. d’ou venez-vous? 

R. Tr£s-V.\, d’une □ de St. Jean. 

D. Qu’y fait-on a la □ de St. Jean ? 

R* On y ^leve des temples a la vertu, et l’on J 
ejreuse des cadiots pour les vices. 
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Qu’apportez-vous? \ 

Salut, prosperity, et bon accueil aux FF.*. 

Que Venez-vous fair e ici? 

Yaincre mes passions, soumettre ma volont6 j 
et faire de nouveau progres dans la Mie.\ 
Qu’entendez-vous par Mia**.? 

J’en tends r&ude des sciences et la pratique des 
vertus. . » 

Dites-moi ce que c’est qu’un M.\? T ' 

C’est un homme libre, fiddle aux loix, le 
irere et l’ami de tous ceux qui soilt vertueux. 
Di A quoi cemnoitrai-je que vous £tes M.*.? 

JR. A mes signes , a mes jnarques et aux circon* 
stances de ma receplion fidelement rendus. 
ti. Quels son! les signes des Mm.*. ? 

R. L’^querre , }e niveau et la perpendicul&ire. 

D. Qoelles en sont les marques ? j 

R. Certains attoucliemens reguliers que l’on so 
donne entre F.*. 

U. Qui vous a procure l’avantage d’etre M.\ ? 

B, Un sage ami que j’ai depuis reconnu pour 
mon F.\ 

D. Pourquoi vous 6tes-vous fait recevoir M. # . ? 

R. Parce que j’etois dans les ienebres et que je 
d^sirois connoitre la ltimiere. 1 
D. Que signifie cette lumiere? 

*R, La coiuiaissance et Pensexnble de Routes le4 
C 5 



i 


Digitized by 


Googb 



. 5 * 

vertus, symbole da grand Architects de PUnii- 
r vers. 

D. Ou avez-vous et4 re$u M.\ ? 

R- Dans une □ parfaite. 

- Qu’entendez-vous par □ parfaite? 

R» J’en tends que tro is Mm/, assembles forment 
une □ simple, que cinq la rendent juste, et 
que sept la rendent parfaite* 

D. Quels son! les trois Mm/, de la q simple? 

R. Un V.*. et deux Surv/ 

D. Quels sont les cinq de la juste? 

R. Ce aont les trois premiers et deux Mtres.% 
Q ue l® sont enfin les sept qui rendent une q 
parfaite ? 

Ju Un V.*., deux Surv.\, deux Mres.\, un Com-i 
pn.\ f et un Appr.\ 

D. Qui vous a pr£par£ pour Atre reju M/*? 

R. Un Exp.\, Tr^s-Y.% 

D. Qu’a-t-il exig4 de vous? 

R* Que je rinstruisisse de mon ige, de mes quails 
_ ^ t^s civiles , de ma religion et dq mon z&le a me 
faire recevoir; apr4s qnoi il m’a mis ni liu ni 
v6tu, mais cependant d’une manure decent©, 
et m’ayant dlpourvu de tous m&aux , il m’a 
conduit a la porte de la eu, 4 laquelle il a 
frapp^ trois grands coups. 

P. Pourquoi l’Exp.% vous mit-il ni nu id v&u? 
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R. Pour me prouver que le luxe cst un vice qui 
n*en impose qu’au vulgaire, et que l’homme 
qui vent £tre vertueux doit se mettre au-des- 
, bus des pr4jug4s« 

IX Pourquoi yous avoit-il d^pourvu de tous m&» 
taux? 

R. Parce qu’ils sont le symbole des vices, et qu’ott 
bon M.% ne doit rien posslder en propre. 

D. Que signifient les trois ioups de l’Exp/.? 
Trois paroles de l’Ecriture Sainte : Frappez* 
on vous ouvrira: chercliez, vous trouyerez : 
demandez, vous receyrez. 

D. Que vous ont-ils prodnit ? 

R. L’ouverture de la r-i . 

D« Lorsqu’elle jfut ouverte, qu’est-ce que l’Exp.*« 
a fait de vous? 

R. 11 m’a remis outre les mains du second Surv-t 

D. Qu’avez-vous apper^u en entrant en □? 

R* Rien que l’csqrit humain puisse comprendre * 
un voile epais me couvroit les yeux. 

D. Pourquoi vous avoit-on bande les yeux? 

B« Pour me faire’ comprendre combien l’ignoraj** 
ce est pr^judiciable au bonbeur des liommes* 

& Que vous a fait faire le second 8urv.*.? 

R. II m’a fait voyager trois fois de 1’Occident k 
TOrient par la route du Nord ; et de l’Orient 
a rOccideijt r par la route du Midi; puis il 
m’a remis a la disposition du premier Surv.% 
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D. Pourquoi vous fit-on voyager? 

JB. Pour me faire connoitre que ce n’est jamais 
du premier pas que Ton parvient k la vertu. 

D. Que chercliiez-vous dans votre route? 

JR. Je chercliois la lumiere, de laquelle je voui 
ai donne l’explication. 

D. Que vous a fait faire le premier Surv.\? 

R. A pres m’avoir ot£ le bandeau, par l’ordrd 
qu'il en refut, il m’a fait placer lea pieds eh 
equerre , et m’a fait parvenir au Y.\ par trois 
grinds pas. 

D. Que vites-vous, l’orsqu’on vous eut d^couvert 
les yeux ? 

R. Tous les FF.*. arm£s d’un glaive dont il$ me 

presentment la pointer 

D. Pourquoi ? , 

R# Pour me montrer qu’ils jaeTaient toujours pr£ts 
k verser leur sang pour moi, ai j’&ois fiddle 

< a Tobligation que j’allois con trader , ainsi qu’a 

me punir, si j’^tois assez m^prisable pour y 
> manquer. 

D. Pourquoi vous fit-il mettre les pieds en dquer- 1 
re, et vous fit-il faire trois grands pas? 

R. Pour me * faire connoitre la voie que je doie 
auivre et comment doivent marcher lesAppr.V 
de noire Ordre. 

D. Que signifie cette marclie? 
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R, Le z&le que nous devons montrer entnarchant 
vers celui qui nous 4claire. 

D. Quest-ce que le V.\ a fait de vous ? 

R. Comme il 4toit certain de mes senlimens,apr£a 
avoir obtenu le consentement de la □, il m’a 
regu Appr.% M/. avec toutes les formalites re-* 
quises. 

D. Quelles 4toient ces formalities? 

R. J’avois le soulier gauche en pantoufle, le ge-* 
nou droit nu sur 1’equerre , la main droite sur 
PEvangile, et de la gauche je tenois un com- 
pas a demi-ouvert sur la mamelle gauclie qui 
etoit nue. - % 

D. Que faisiez- vous dans celte pbstqre? 

R. Je contractois Pobligation de garder a jamaia 
les secrets des Mm,*, et de la Mie.% 

D. Vous souvenez-vous bien de cette obligation? 
R. Oui, tres-V. # * > 

D. Ponrqooi aviez-rous le genou nu et le soulier 
en pantoufle? 

R. Pour m’apprendre qu’un M.% doit itre humble; 
D # Pourquoi vqus suit-on un compas sur la ma- 
melle gauche nue? 

R. Pour me d^montrer que le coenr dan 
doit 4tre juste et toujour* a d^couvert. 

D. Que vous a-t-on donn4 en vous recevant M.\? 
R # Un signe, un altouchement et deux paroles* • 
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0. Donnez-moi le signe? 

R. On le fait , 

D. Comment le nommez-vous ? 

R. Guttural. 

D. Que signifie-t-il? 

R. Une partie de mon obligation , que je dois pr^- 
ferer d’avoir la gorge couple, plutAt que de 
reveler les secrets des Mm.'* aux profanes. 

f). Donnez l’attouchement au F.** second? 

On le donne\ et lorsqtdil se trouve rigulier , le 
Surv.\ dit . 

R. 11 est Juste tres-V.V 

D. Dites-moi le mot sacre desAppr/.? 

R. Tr6s-V.% » on ne m’a permis que de l’epeler, 
ditcs-moi la premiere lettre, je dirai la se- 
conde. 

Oh f lpelle alternativement # 

D. Que signifie ce mot? 

R* Que la sag esse est en Dien. C’est le nom de 
la colonne qui 4toit au Septentrion, aupres 
de la porte du Temple ou s’assembloient les 

. Appr.v 

D* Quel est votre mot de passe? 

R. On le dit , qui vent dire possession mondaine • 
C’est le nom du fils de Lamecli qui, le pre- 
mier, eut Tart de mettre les m^taux en oenyret 

D. Quelle est la batterie ? 





R. Oh Pexicute . 

Ne vous a-t-on rien donne de plus cn you* 

. recevant M.*.? 

R. L’on m’a donn^ un tablier blanc et des gantt 
d’hooime et de femme de la m6me couleur* 

D. Que signifie le tablier? 

R* 11 est le symbole du travail; sa blancbeur 
nous d^naontre la candeur de nos moeurs, et 
l’dgalitd qui doit rdgner entre nous. 

D, Pourquoi vous a-t-on donn4 des gants blancs? 
R. Pour m’apprendre qu’uh M.\ ne ddit jamais 
tremper ses mains dans l’iniquite. 

D. Pourquoi donne-t-on des gants de femme? 

R. Pour montrer au R^cipiendaire qu’on doit es- 
timer et ch^rir sa femme, et qu’on ne peiit 
l’oublier un seul instant sans etre injnste. • 

D. Que vites-voiis lorsque vous futes re$u M.\? ' 

R. Trois grandes lumieres placees en equerre,’ 
l’une a l’Orient, l’airtre . k l’Occident, et la 
troisieme au Midi. 

P Pourquoi n’y en avoit-il point au Nord ? 

R. C’est que le Soleil eclaire foiblement cette partie* 
D* Que signifient ces trois lumieres? 

R. Le Soleil, la Lune et le Maitre de la 
D, Pourquoi les d^signent-elles? 

Rt Parce que le Soleil Eclaire les Ouvriers lei 
jour, la Lune pendant la puit, et le V*\ en 
tout temps dans sa c* 
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D. Ou se tient le V.\ en □? 

B. A 1’OrienU 
D. Pourquoi ? 

R* A Pexemple du Soleil , qui paroit a POrient 
pour commencer le jour, le V,*. s’y lient pour 
ouvrir la □ , aider lea Ouvriers de sea con- 
seils et les ^clairer de ses*luim£res. 

D. Et les Surv.\, ou sont-ils places? 

R. A rOccident* , 

D. Pourquoi ? 

R* Comme le Soleil termine le jour a l’Occident 
les Surv.% s’y tiennent 'pour fermer la ; — ren- 
Yoyer les Ouvriers contents, et faire bon ac- 
cueil aux FF.% Visiteurs. 

D. Ou vous a-t-on place apre$ votre reception? 
R. Au Septentrion. 

D. Pourquoi? 

R. Parce que c’est la partie la moins 4clair^e, et 
qu’un Appr\ qui n’a regu qtt’une foible lu- 
$ miere, n’est pas en 4tat de supporter un plus 
r grand jour. 

.D* A quoi travaillent les Appr.*. ? 

R. A d^grosir et ebaucker la pierre brute* 

D. On sont-ils pay^s? 

R. A la colonne J. 

• D. Quels sont les plus grands devoirs 'd’an M.\ ? 

: R» C’est de xemplir ceux de l’^tat ou la provi- 
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ddnce l’a plac6, de fuir le vicq et do pratl- 
quer la verUu ■ * >' > 

litres: Le Mre.\ president s’appelle tres-V.*., lea 
aulres FF*\ simplement freres. 


CAT&CHISME 

DE C0MIA650N* 

D. MonT.%, quel 811 jet vous amene? 

R. Tr4s-V.*. , je . viens a Fasiembtee des Comp.'# 
pour receyoir vos ordrei et pxofiter de voa 
lumier^s. 

D. Comment 6tes-vous parvenu k ce grade? - 
R. Par le zele, le travail tet la prudence. 

D. Que vous a-t-on appris en vou* JreceVant 
Comp.C? • -n * 

R. La signification de la Iettre * * *• • • • N - 
D. Que signifie cette lettrfc? 

Rv La cfaqui&ne: des' Sciences, et la plus utile 2 
un M. # * , • . t 

D. Ou avez-voufc reyu Comp.*#? 

R* Dans une C2 par&ite* 

D. Quels sont ceux qui compqsent une ieTIe 
R. Six, d^signes par lea luni&ea , aeul 
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: wV.H deux S*rv.\» deyx Hail.*, et uu 
Comp.v 

ft. Comment vous a-t-on r.e$u? 

B* En me faisant monter les sept d^gr^s du temple. 

S. Que vous a-t-on doling apres vous avoir rc 9 ii». 

R. Un signe, un attouehement et deux paroles. 

ft. Bonnez~moi le signs? 

R. On le fait . 

D. Comment le nommea-vbus ?’ 

S«. Pectoral. 

£)•. Qne signifie-t-il ? 

JL Qne jc garde les secrets desMni/. danslecdeutf, 
et qtie je pref4rerois Pa voir xrnu&b plulot quo 
de lea r^v41er aux Profanes. 

Jfc Donnez Patloucliement au F.\ second ? 

On obtit, et IbnquHl est confer me d VQrdri, It 
second Surv*\ ripend; 

R est juste, Tr£a-Y/« ..... 

Dites-moi le mot saerd des Comp.V? 

On le di& . > t ! ' . . 

Qne signifie ce mot? ;) „ f 

La force est en JDien.. C’fest le nom d* la oo* 
lonne qui 4 toil au Midi, pr£s de la porter do 
Temple ou. s’aasembJoiert les Comp.*. 

B;. Avez vous travailte dipuis que vous 4tes Comp/.. 

B^Guit, Tr£s-V.\, j’ai Jray|ill4 dan* le Tempi* 
dfc SaJcmPfl*. 
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D. Par quelle porte y &tes-vous entr£7* 

*R. Par la porte de l’Occ.** 

D. Q u’avez vou8 remarqu6 pres de cette porte Y 
R. Deiix grandes colonnes. 

D. De quelle manure 6toient-elles ? 

R. D’airain. 

D. Quelle € toit leur hauteur ? 

R. Dix-huit couddes* 

D.^ILeur circonference ? 

Douze couddes* 

D. De quelle £paisseur d’airain ? 

R. Quatre doigts. 

D. De quoi £toient-elle* orndes ? * 

R. De chapiteaux* 

D. Qiie soutenoient-elle® ? 

R. De* globes en forme* de sphere par&em^s tfe 
lys et de pommes de grenade. 

D. Gombien y en avoit-Sf?’ 

R. Cent et plus* 

D. Pourquoi dites-vOus, cent et plus? ' * ' 

R. Pour marquer que les bons Mm.\ doiftnt 4tre 
sans nombre. 

D. A quoi servoit 1’interieur de ces colohfces? 

R. A renfermer les instruments de G&>ai6(rie et 
le tresor pour payer les ouvrier*# 

D. A qui &oit d4di6e la q. Ott TOUS fivejs ete j^ju? 
R* A Saint Jean-£ap.tMe.‘ 
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D. Pourquoi? 

R. C’est que du temps ,des guerres de la Palestine,* 
les Chevaliers Mnw. se reunirent aux Cherar 
Jiers de Saint- Jean de Jerusalem pour combat- 
tre les infideles... Comjne ils s’4toient mis sous 
la protcclion de ce grand Saint, et qu’ils fern* 
port^rent la victtfire, ;ils lui rendirent graces i 
lenr retour, et convinrent qu’a l’avenir toutes 
les □ lui seroient d^dides. 

D. Dans quel endroit est situde votre 13 ? 

R. A rOrient de la vallee de Josaphat, dans un 
lieu ou regnent la paix, la v^rite et l’uniou. 

D. Quelle forme a-t-elle? 

R. Un carrd long. 

D« Quelle longueur? 

R. Del’Orient a 1’Occident. 

D# Quelle largeur? 

R. Du Midi au Septentrion: 

D. Quelle hauteur? 

R. Des couddes sans nombxe; 

D. Quelle profondeur? 

R. De la surface de la terre au centre* . 

D, De quoi est elle couverle ? / 

R. B’un dais celeste pars emd d’elpiles* 

D. Qui soutient un si vaste Edifice? 

/ R. Deux grands piliers. 

D. Comment les uommex-vous? 
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R. Sagess# et Foijce. * 

D. Expliqnez moi c^la? 

R. Sagesse pour inventer, et Force j pour sontenirS 
D.- Avez-vous des cp-nements dans votre □ ? ' 

R. Oui, Tres-Y.% , au nombre de trois, qui sont: 
le Pav6 mesaique, la Houppe dentelee etl’^toi-r 
le flamboyante. . r 

D. Que repr4sentent-ils? ' 

R. Le Pav4 mo^aique represente le seqil du grand 
Poytique du temple* la Houppe dentelee > lea 
ornements exUrieurs, et l’Etpile flamboyante. 
le centre d’ou part la vraie lumi4re# , 

D. Ces ornements ne jenferoept - ib pas un penai 
moral? - , . 

R. Oui, Tris-V.*., de Pav4 mosalque, form4 de 
diflferentes pierres jointes ensemble par le ce- 
ment , marque Punion 4troite qui r4gne entre 
les Mm.*, jetant li4» par la.vertuj la Houppe 
dentelee est l’embl&ne de Fornement exterieur 
d’une. cn par les moeurs des FE.\ qui la com- 
posentj et FEtoile flamboyante est le symbole 
du Soleil de Funivers* . 

D« Avez-vous aussi des bijoux dans votre q? 

R. Oui, Tr4s-V.\, au nombre de six, dont trois 
mobiles, et trois im mobiles. 

D. Quels sont les trois mobiles? 

R. L’Equerre , le Niyeau et la Ferpendicuiaiye* 
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tk Fourquoi les appellez-vous mobiles f 
R. Parce qu’ils pas sent d’un F.*. k l’autre. 

D. A quoi servent-ils ? 

R. L’Equerre serl a former des carrls parfaitrj 
le Niveau a Agaliser les superficies , et la Per- 
pendiculaire k 41ever des Edifices droits sur 
leur base. 

D. Quels sont les trois bijoux inimobiles ? 
fe. £a Pierre irute, la Pierre cubique ou a ai* 
guiser , et la Planche k tracer des Mait.% 

6. Quel est leur usage? ’ ^ 

R* £a Pierre brute sert aux Appr.\ k travailler;, 
la Pierre cubique sert aux Gomp. # . pour ai- 
guiser leurs outils , et la Planclie A tracer a^gt 
Maft*. pour former leurs dessins. 

*D. Tousces bijoux n’ont-ila pas quelque fiigniflcac 
tion symbolique? 

&♦ Oui, Trefi-V.%; PEquerrfe nous annonce que 
toutes nos actions doirent 4tre r4g!4es sur P4*. 
quite; le' Niveau, que tons les homines sont 
4gaux, et qu’il doit r4gner une parfailo union 
entre des FF.% ; et la Perpendiculaire nous d4-r 
montre la stability $!e notre Ordre,4tant 41ev4 
sur les vertus : la Pierre brute , a laquelle tra~ 
vaillent les Appr.*., est l’embl4me de notre 
ame, susceptible de bonnes ou de mauvaises * 
uhpressions \ la Pierre cubique qui sert aqpc 
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Coirip.** pour aiguiser leurs outils,; nous fai® 
reason venir que ee n’est qu’en- yeiilant an* 
nons-ui4mes que nous pouvons nous garanlir 
des vices ; et la Planche a tracer de» Matt.*. I 
est le bon exemple qui nous facility la p^ati« 
que des plus 4minentes vertus* 

D. Combien y Jb-t-il de aortas de Mm.V? 

R* Deux sortesiles Mm.*, de throne, et lesMni t % 
de pratique*' 

D. Quels sont les Mnv.% 3e theorie? ^ 

R. Ce sont cetix de notre Ordre qui 61£veftt de$ 
j Temples a la vertu, et qui creusent des Ca^ 
chats pour les vices- 
Quel sont les Mm.\ de pratique? 

R* Ce sont des Ouvriers qui construisent des ^dte 
i 1 Ices materiel*. 

D. , A quoi sert la Mr. de th^orie ? 

I. Elle sert par sea principes et par sa morale 
eubliine, a Sparer nos moeurs et k nous ren^ 
dre utiles a PE tat et k 1’humanit^. ; * 

Quelles sont les loix de la Mier. 7 
1* Punir le crime et hohorer la vertuj 
D, Que doit 4viter un Mr.? 

R. L’envie , la calomnie et l’inteinp&rancfc* 

B. Que doit-il observer ? 

&• Le silence , la prudence et la charity* 

D: Ponxriez-vous me dire combien il y ft le 
points dans, la Mier. ? 


Digitized by Google 



72 


$•119 sontsansnombre, m&is ils se r&lmseirt 2 
v qu&tre prineipaux; savoir, lc Gattnral et le 
Pectoral, qui nous rappellent notre obligation* 
ainsi qu’on Texplique en les faisant j le Manuel , 
qui sert k donner l’attouchement pour se re- 
connoitre, et le JP4destre, qui nous ddmontre 
que tout bon M.*. doit marcher dans la. voie 
, de dont l’Equerre est lc symbole. 

D. Comment voyagent les Comp.*..? 

R. De rOccident au Midi du Midi au Nord, et 
- * du Word k l’Orient. v 

S). Que signifie cette marche? 

R. Q’un M.\ doit voler au secours de sea FF/.J 
f assent- ils aux extr Colitis de la terre* 

D. Ou sont places les Comp.% en £3? 

R 4 Au Midi, pour recevoir l’ordre dea Malt** 

D# Ou sont-ils pay^s? / . 

ft. A laroolonne B r . .. * 

ft. Quelj est le mot de passe des Comp.%? 

R. On le dit • ; 

D. Que veut dire ce;mpt? 

R. Epi, ei\ b4b?eu', c’est le mot du guet du c&mp 
de Jepht£> Capitaine des Israelites.. Lorsque la 
Tribu d’Ephraim se r^volta, J?pht£ s’enjpara 
des bords du Jourdain par lesquels Kp hr aim 
devoit jetonrner, et tous ceux qui se presen- 
tpient au passage et qui ne pouvoieut pronopr 

cer 
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ter ee mot, ^toient massacres et pr4cipit& daxa 
le fleuve* 

D. Quelle est votre bMteiie? 

R. 0» la fait • 

D. Avez-vous yA votre Mait.\ aujourdliui £ 

R. Oui, Tr&s-V.*. 

D. Comment 4loit-il liabille? 

R. D’or et d’azur* 

D. Que si^nifient ces deux mots? 

R. Qu’un M. # . doit conserver la sagesse au sein 
des grandeurs dont il peut 6tre revetu* 

D. Quel age avez-vous? 

R« Cinq dns. 

to. Qnelle beure est-il? 

E. Minuit 

Titres: Les mimes comme au grade precedent# 


C A T £ C 11 I S M E 

de sfAirnSi 

B; W&n F.\ , d’ou venez- vous ? 

R- r I¥es-R.** 9 je vieils de la cliambre du milieu* 
D. Qu’y fait-on, dans la charabre du milieu? 

R. On y honore la m&noire de uotre R.\ Mait.\ 
A-nh^-m. 

fi 
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D. Comment y £les-yous parvenu.? 

&. Par un escalier en forme de vis, qui se men* 
te par trois , cinq et sept. 

D. Que signifient ces nombres? 

R. Qujil faut trois aus pour faire un Appr*.; 
cinq pour faire un Comp.*., et sept pour faire 
un Mait.*. 

D* Comment vous y a-t-on repu? 

11. Coinme on y repoit Jcs Mait*. de nofre Or* 
dre, en me preseilfant une branche d’A.c.V 

Jj. Oa avez-vous eie reyu Wait/,? 

It. Dans une cu parfaite. 

1). Quels sont ceux qui composent une telle q? 

R. JNeuf, designes par les neuf lumieres ; qui sonjt 
un Re. deux V.% Surv.*. et six JVlait.% 

D. Comment avez-vous el£ repu? 

En passant de l’4querre au com pas sur la tom- 
be de notre R.\ Mail/. A-nh-m. 

£), Qu’avez-vous vu lorsqu*on vous fit entrer en 
□ de Mait.*.? 

R. II ne me *fut pas permis de rrgarder , je n’en- 
tendis que des g^missemenls. 

D. Qu’avez-vous reniarque apr^s avoir £te resufi 

R. lljue grande lumiere dans laquelle je vis is 
leltre * * * i 

D. Que signifie cctte Lettre? 

R. Grandeur et Glaire, ce que tout mortel {jo* 1 
^oui^oilie, et qui est $u-de$sus de vous. 
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D;Qui peut 6tre au-'dessus de moi qui suis 
libre et Mait.% d’une CJ *rnssi bicn cbmpostfe? 
R. Dieu, parce que le *** est la lettre initiate 
du mot God\ qui, dans bdaucbup de langnes ‘ 
‘ signifie l’Etre supreme. 

ft Que vous a-t-on donn4 en vous recevant Mait*'. ? 
R. Le secret des Mm* # . et de la M ie .'* 

D. Donnez-moi le point pariait de Votre entree?" 
& Donnez-moi le premier 5 , je vous donnerai te 
' second* ' 

D* Je garde* / 

R. Je cache* 

H* Que cacliez-vous ? 

X. Tons les secrets qui m’ont et4 conftes. 

D. Oil les c achez-vous ? ; 

l. Dans le coeur. ;A 

). Y a-t-il une clef pour y entrer ? 
i. Oui, Tres-R.** 

). Oil la gardez-vous? 

L Dans un coffre de corail, qui ne s’ouvre et n6 ; 

se ferme qu’avec des dels d’Ivoire* 
h De quelle metal est-elle? 

L B’aucun ; C’est une lafigue sourfaise 4 la rai- 
son , qui nb saitdire que* du bien en 1’absoUce 
comme en la presence de ceux dont elle parle. 

K Vous etiez sans doute Appr.*. et€omp.\ avant 
qae d’dre * 

D a 
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R.Ooii Tres~R.\ 3. et B. me snnt opnnun, alnA 
9pe la, r^gle de trois f . ce qui met la clef de 
, teutqa les.qp C 2 a ma disposition* 

D» Quelle est, cette cLef? 

R. La connoissance des signea, paroles et; attorn 
; cbernenta des. trai&Gg.*., qui m’ont dte conferva. 

D. Montrez-la moi ? 

IW Qq,fait let, signes des deux premier s Gg .\ , 

. eq, se met 4 Ferdre de en disant: La 

Toici; vous devezja reconnoitre, elle eat mar- 
quee de ce qui caracterise les vrais Mm.*. I 

D* Oui, mon F.*. ; d’ou Favez-vous tir4,? 

R, De ma gauche, et je la conserve comma c*> 
qui m’eat le plua pjecaeux, , 

Pourquoi cette clef vous e*t«-eUe. si prdcieuse? 
Parcequ’elJe m’a fait connollre la vraie 
miere , et qp’erv la, montrant, je puis assisle?. 
aux trois premiers travaux* 

D. Pourquoi la portez-vouss a votre gauche? 

^ W dim qu’elle accompagrre inoncg&ur ojit 
sont renferiu4s les secrets de notrc. Ordre, et 
qu’elle me rappelle l’attitude dapa laquelle on 
trcuva le corps d’A^uIi-m r clout le. hras, gauche^ 
. droitffc^moit.ljiqucr^en 

figmont^ le signs, pectoral. 

Qu’etesrVQU* *e*\U faixe ici? 

R. Chercher la parole de Malt/, qui e l oit perdue. 
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D. Comment la parole de Tut c®e 

R. Par trois grands coups. * 

1). 'Qkiels smit ces trois grands coups? 

R. Ce sont ceux que re^ut noire R.*. liSaSt.*. 
lorsqt^il *fnt assassin 6 a la porle du Temple, 

: par trois Comp/* acelerats , qui vonlurent lui 

[ arracher la parole de Mai/, ou la vie. 

®. Comment stft-cm qire cMtoient ftes Comp>. qui 
1 avofent commis ce crime 1 

R. Par l ? appel g£n4ral qn’om £t des OuVriert 
a u quel trois Comp ", ne se trouverent point. 1 
Ik La parole ayant 4te perdue, Comment u-Mun 
f pu la relrouver? 

j R. Lea Matt/, ihstruits d'e 'PasSassinat d’A-rdi-iA , 
j et craignant qne Ja force des tourmcftits nie Jui 
* eAt arrach£ In parole de coirvihrejht 

entr’eu*, que le premier mot qui seroit pro- 
fit en le retrouvant, lent serviroit & 1’avemr 
pour se reconnoitre. 11 en fut de m£me 3n 
aigne et de l’attoudi.% 

D. Combien envoya-t-on de 'Mrft/. a la reclret- 
cbe d’A-nlwn ? 1 

*R. Neuf, d£sign4s par les neuf Itimifoes. 

; ' D# ’©u trouva-t-on le corps de notre R.\ ‘ttiftt*.? 
R» Dans un tas de decombre d’environ neufpieds 
cubes 9 sur lequel les nertf Matt/, plantdrellt 
une braacbe d’Ac.\ . , .4 

P 3 
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D. A quoi servit cette branche? <; 

fi* A reconnoitre l’endroit ou £toit cacli^ le corps 
d’A-nh-m, et a prouver le respect que les 
Mm.% devoient a so. m^moire. 

' J). Que fit-on du corps de notre R.% Malt.*. 
; JR._Salomon le fit inhumer dans le Sanctuaire du 
Temple , et fit mettre sur son tombean une 
sn^daille d’op triangulaire , sur laquelle itqit 
grav^ Jeliova, Tancien mot de Malt/., et qjji 
( sigpifie en hebreu PEtre supreme. 

D. Quelle forme avoit ce tombeau? , 

J1 woit sept pieds de long sur einq de large, ] 
et trois de profondeur* I 

Quelles.sont enfin les marques distinct! ves dts 
Malt.*.? 

Un signe, un attoucbement , deux paroles, et 
les cinq ; points parfaits de la MaiL% t 
,D. Donnez-moi le sigpe? 

J0L On le fait , 

D. Comment le nommezrVous £ 
fc R.,Le signe d’horreur. ■ 

D. Pourquoi? 

R. Parce qu’ii- marque Pborreur , dont les Malu** ( 
v furent saisis lorsqu’ils apperpurent le corps 
d’A-nh-m. 

Donnez Pattpucli.% au f/. premier.? 

On obliu 
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I y Donnez-ltii la parole sacr^e? 

R. On la dmne comme POrdre Pexige* 

D. Que sign i fie cette parole ? 

R. La cliair quitte les os. 

D. Quel est le mot de passe? 

R.* On le donnc , surnom doting a notre R.\ Malt.*.' 
! (^aels sent les cinq points parfaits de la 

R. Le p&iestre, l’inflexion des genoux, la joncti- 
on des deux mains droites , le bras gauche sur 
Feptfule, et le baiser de paix* 

O. Donnetf-m’en Pex plication? 

R. Le p^destre signifie que nous sommes tou jours 
pr6ts & marcher au secoiirs de nos FF.\ 2 . 
\ Ii’inflexion des genoux; que nous devons sans 
«esse nous humilier devant cel ui qui nous a 
donrte l’4tre. 3. La jonction des deux mains 
droites ; que nous devons assister nos FF.*. dans 
kurs* besbinft. 4i Le bras* que nous leur pas- 
sons sur l’lpaule; que nous leur devons des 
conseils, dictes, par la sagesse et la cbarite. 
5. Enfin le baiser dfe paix" annorice cette dou- 
ceur et cette union inalterable qui font la base 
de notre Ordrer. 

D. Sur quoi est soutenue la □ de Malt.*.? 

R. Sur trois grands piliers triangulaires, nonihtes 
Sagesse, Force et Beaute. 

0 . Qu’est-ce qui les nomma aidsi? » ‘ 

D 4 
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t. S-n; II -m, Roi de Tyr; et A-nb-m f grasii 
Architecte du Temple. 

D. Pourquoi attribue-t-on la sages se A S-n? 

&. Parcequ’il recut ce don de Dieu , et qu’il JEtii 
en effet le Roi le plus sage de sen temps* 

D. Ppurquoi la force an Roi de Tyr ? 

JEL. Parcequ’il fbjirnil A S-n les boia et 
aux pour la constrnpiion du Temple* 

D. Pourquoi la heant£ a A-nh^-m? 

JL Parceque, comrae grand ArphHecte jka Tem- 
ple, il dessinoit tons lea qrue*n*n$s qui de<- 
Yoient embellir ce monument magnifiqne. 

D. Ce$ trois npm.a de polunne ne renfenmeni-ila 
pas quelqu’autre signification ? 

R. Oui, TrAs-R.v Xv9 iprme de *es coborraesrfig- 
nifie la PiviqilA dans. b>u*e sou Atend®** M 
gagespe symbolize son essence *, la forw sa 
puissance infinie, et la BeauiA espouse «pm- 
bien lea Quyragas de JCtfep aogt facile su- 
blimes. 

Quelle* dpiveni &tr e lei quabW* <Pu» Matt.’- ? 
f>age$se, force et ReauU. 

Comment peut-il r^unir des quality *i tares? 
La Hgesse dans ses mqears , la fouee dans 1’it* 
pipn avep aes fF.%, et la beautd dans son g &> 
ractere* 

D. Y a-t-il queues meuble* 4sns 3® sS 

deMaiU*. ? 
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R. Oai, Tr&s-R.v, on nombre de trois', qui sont, 
l’Evangile, le Com pas et Ie Muillet* 

D. Quelle est leur signification? 

R. L’Evangile dAmontre la vAritA, le Com pas 111 
justice, et le Mattie* qui sert k maintenir Por* 
dre, nous fait ressouvenir que nous devoui 
dtre dociles aux lemons de la sagesse* ’ 

D, Pourquoi les trois premiers Off. se servent- 
iia .de onailktV { 

j R. Pour nous faire entendre sans eesse qne puis- 
que la mati&te rend des sons lorsqu’ort Ik 
heurte, a plus forte raison Phomme, i qul 
pien a donnd on eoenr et la faculty de con- 
nottre et de juger, doit-il &re sensible au cri 
de la verts , et retidre liammage k son CrAateuc, 

O. G*mm&nX oVppelle tm 

R. G-b-n, qni est le nom du lieu ou les Israeli- 
tes dl&posAreot ,PA«ebe dans les temps de troiM 
bles. 

P. XJtpest-rce quo eela siguifie? 

R. Qtt# le ; ceaar < cPsm K.V doit Atre assez ptifr 
pour Atre un Temple agrAable k Dieu. 

& Coname nt s’kppcdle un fils^ de M.% ’ ' 

: R. Lowetuii , mot Angles* , qui signifie Eleve ex| 
( Architecture. - '• - 

D. Quel est le privilege d’nn Lowelon? 

R. C’est d’etre re£u M.% avaat tocit autre, 

D 5 
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D. Sar qtioi travaillent les 
ft. Sur la Planclie a tracer. 

D. Ou re$oivent-ils leuirs gages? 

R. Dans la Cliambre du milieu* 

D. Comment voyagent les Mail/. ? 

. Jt. Snr toute la surface de la Terrer- 
D. Pourqnoi? 

R. Pour y r^pandre la lumi^re. 

D. Si vous perdiez un de vos FF*\ oit le tronve- 
riez-vous ? 

R. Entre PEquerre et le Compas. ( 

D. Expliquez moi eette r^ponse ? 

JR. C’est que PEquerre et le Compas tout les sym- 
boles de la Sagesse et de la Justice, ainsi un 
bon M.*. ne doit jamais s’en ^carter, 
t), Que feriez-vous si vous jStiez en quelque <3an^ 
gen? 

ft. Je ferois le signe de secoura, en disaut: A tnol 
les Enfant s de la Veuve . 

D. Pourquoi dites-rous les^Enfants de la Veuve' 1 ? 
*J5L C’est qu’apr&s la mort de notre R.\ Maib* V 
les Mm.*, prirent soin desa mere , qni 4toit veu- ( 
▼e, et dont ils se dirent les enfants, A*-nh-m 
les ayant toujours regards comme sea FF.v 
D. Quel age av,ez-vous? 

R. Sept ans. 

£>• Que signifie cet 6ge? 
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It. Le Jemps que S-n employ k eonstrufre % 
Temple. 

D. Quelle lieutfe eat~il? 

R. Midi plein. 

Titres: le M/. president s’appelle Tr4a- Respects 
- ble, et les antres FF.% Venerable*. 

KB. 11 est decent d’etre v4tu en noir et surtout 
arm4 d’un glaive. > 


R I T ECOSSAISr 

ANCIEN ACCEPT^. 

C A T E C H I S M E 

, d’APPRE NDI. 

D. F.\ y a-t-il quel^ue chose entre vouset moi?- 
It. Un cults. 

D^rQuel iest-il ? 

R. C’est un Secret. • 

J)i Quel est ce Secret^ x 4 

.&• La Mnrie. ■ * 

D. Etes vous M.\?* 

R. On fait le Signe . 

D. Quel homme doit $tre MX?' 

R, Qelohqui eat libre et de bonnes ineeurs# 
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4). Comment ftttes-vons prAparA? - 

R. D’abord dans le coeur. 

D* Oil butts- vous conduit ensuite? 

R. Dans une chambre contigue a la r> 

*D- Quelle etoit eeite preparation? 

R. Je n’elois ni mi m v4fcu, mais pri\*4 de totd 
jmetaux , une corde an col ; je £us ainsi con- 
duit a la porte de la □ par la main d’un ami, 
que j’ai ensuite, et dcpuis reconn u pour F. # . 
D* Comment c onn tiles wt», que vous 4tie2 k la 
porle de la □ puisque vous aviez lea yens 
ban d4s ? ■ 

R. Parceque je fas arritd et -ensuite admis* 

D* Comment futes-vous admis? 

R* Par trois grands coups. 

D. Que vous dit-on alors ? 

fi* Qui est 14? k quoi je repondis : quelqu’nn qnl 

C *detu«de 4 <£jtae VL\ 

D. Comment avez vous esp4rd l’obtenir? 

R* Parceque j’4tois n4 libre et par met mam m2 
D. Que vous dit-on alors? 

R. De declarer mon nom 4 non Age, urea qualitda 
civiles y ma religion et le lieu de.ma uaissanoe, 
P. Apr4s cela que ful-il ordoitnA? 

R. D’entrer. 

D. Comment enli4tea«<veM>? 

B. Ayapl la points d’aeejApH tm jurtie irane gueift* 
»»Are, appuy^e aur le sein gauche* 
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D. Que vous demanda-t-on? T 

R~ Si je sentois ou voyois quelque chose*. 

D*. Qae repondites vous? 

R. Qae je sentois, mais qua je ne voyois riajjfe 
D. Qae vous de»etida-t-on ensaite? 

R, £n qui je mettois macondance* 

D. Que repondites vous? 

R £n Diem # , ^ 

D. Que fit-on da vous ensuite ? 

R* On me prit par la main, droite at on me dit 
de rien .caraindke et da suivre man guide sans 
danger* 

Oil vous conduisit ce guide ? 

11 me fit faire 3 fois le tour de la o 
Ou rencontrales vous v le premier obstacle? 

Aa Sud) derri&re la Colorme du and Survdi 
ou j’ai frapp^ paisiblement 3 coups oom me a 
la* port©* 

Quelle r^pouse vous fit-il? 

11 deinanda: qui est la? 

Que repondites vous? 

Comme a la porte: quelqu’un qui demandte & 
£tre re$u M.*. ' 

Ou rencontrates vous le second obstacle? 

,Au Nord' derriere le ier Surv/. ou je frap*» 
pois 3 coups, il demands: qui eat la? . je lus 
xepondis cosraae aa and Swvw* 
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1). Oii rencontr&tes vous le 3eme obstacle? 

JL DerrierO le Maitre 4 FEst, on je Irappois <le 
merae 3 coups et je fis ensuite lea monies re- 
ponses k ses questions. 

D. Que fit ensiiite le Malt.v de 

II. II me fit conduire au ier Sur*v.\ a l’Occ.V 
pour avoir des instructions^ • 

D. Quelles sont les ins! ructions qu’il vows donna?* 

R. II m’apprit a faire le premier pas dans Tan- 
gle <Fun carre long , afin que je parvienne a * 
*' Fautel p.otir y prater- raorv obligation. * 

D. Oil la pr4lates-vous? 

R. *Sur la 3me marche de l’Or.\ mow genou gau- 
che et mow pied nn , mon corps droit , ma 
main droite sur la bible, F^querre et le com- 
,’pas, ou je prSlois le Serment solemnel des 
i Mm.*. 

D. Apres que vous eutes pr4t4 cette obligation; 
quelle est la premiere chose qui vousfutdile? 

R. Ou me demanda ce que je d^sirai le plus. 

D. Que repondltes vous? 

R. La kimiere. 

D. Qui vous donna la lumi&re? 

R. Le Malt *, et tous les FFV# 

B; Lorsque vous eutes re$ue la lumicre qu’est ee 
I que froppa votre vue ? 

R. Une biule une ^quewe et un compaa* 
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Q. C?fle vous dit-on qu’ils signifient? 

R. Trois grandes lumieres dans la 
D. Expliquez les moil 

R. La Rible i£gle et gouverne noire foi , l’&jncr- 
re nos actions et le compas nous maintient 
.dans des justes bornes envers to us les homines 
et parliculierement envers nos FF.\ 

D. Que vous nionjra-t-on erisuite? 

R. Trois sublimes lumieres, le soleil, la lune ef 
le Mait.'. de la 3 
D. Pourquoi cela? 

R* Le soleil ppur regler le .jour, la lune pour 
regler la ntoit et le Malt/, pour regler la C 2 *’ 
D. Qu’est-ce qui compose line ri? 

R. Trois , -cinq, sept. \ 

D. Pourquoi trois composent-ils une o 
R. Parcequ’il y eut 3 grands M. . employes a la 
construction du Temple de Salomon. 

D. Pourquoi cinq ? 

R. Parceque tout hpname est dou^ de cinq sens? 
D. Quels sont les cinq sens? 

R. L’ouie, l’odorat, la vue, le gout et le toucher* 
D. De quel usage sont-ils en Mrie.%? 

R. Trois sens d’un grand usage. 

D. Expliquez les moi ! 

R. La rue poiur voir les aignes , le toucher pour 
aeijUr l’aUouch.% et reconnoitre un F.\ dans 
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let tencbres com me a la lumi£re etPoulepo** 
entendre la parole. 

D. Pourquoi sept composent ils une £u? 

Jt. Parcequ’il y a sept sciences liberates. 

D. Vonle* vons me let nommer? 

XL La Grammaire, la Rhetorique, la Logique, 
PArithm^tique , la G£om4lrie , la Musiqu^ et 
PAstronomie. 

D. De quelle utility sont diet aux Mm.*.? 

E« La Grammaire nous enseigne l’ecriture et la 
parole. — - La Rhetorique Part de parler et cfe 
discourir sur des siajets qtielconques. — La ( 
Legiqut Part de raison ner et de distiirguer le 
Yrai du faux. — Vdrithwitique le pouvoir 
des n ombres. — La GdomUrie Part de m6sure* 
la terre, aind que les Egyptiens le pratiquoient 

> pour retrouver leur terrain en mexne quantity 
apres let d^bordenaents du Nil, qui submerge 
frequemment ce pays, pendant leqnel temps if* 
fuyoient dims let rtiontagnes, et pour evite* 
les disputes qui s’elevoient entr’eux, k cet ^ 
' 4gard ils inventirent la Gdom&rie, par le se“ 

. cours de la quelle ils retrooverent leur just! [ 
quantile de terrain. Cette inline regie fdt de* 
puis observde et pratiqa^e par Unites les mH 
: ttfons. — La Muttque la vertu des sous — et 
V Aitionmie k coimoitre let corps celestes* 
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ft. Quelle forme a votre£3? 
ft’Un : r ) i . 

| D. De quelle longueur ? 
ft Eft K^d-rnttiSudj. j it*. . ^ - 

D. De quelle* largeur? 

ft D*§ M£&4 t$Gu$& / i » >. t .1 

D. De quelle hauteur? . \ f. 
ft Stela ieneiau® ceeUn • 
ft ft} quelle profdnd©ur>? 

Kj D&la $nrfaoe de la, terre am eantfe*} 
ft Ponrquoio?* 

ft ftwceque la M*»rie * eat twiveraelle. * 
ft Pourquoi votre c est-elle situ^e de> VB 4 I 4> 
: lftteeet?' 

ft. Faroeque ton* leer IJempl^s ft aaat tinah 
ft Boniquoi melae? 

ft; iJkqceqpti PAveagilaj fdf d’aWdi prlofa^Q ftnr 
PEst et *’4tendit ensuite dan*, ,1’Qucat*. 
ft Qiu eouiient votre. 

► ft 3 grands piliers* 
ft %&la sont hw noDisJ 
ft* Sagesse? .Force et Beauty 
D. Que repr4sente le pilier.de ft»,Sageaae?^ 

R. Les Min.*, a l’Est* 
ft i*pr4$enft oelui ft la« force ? 

R. Le ler Sin*v. J . a POueat/ 

D;.Que xepreaente ceki.dft la Read 4? 
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R. Ee 2nd Sarv.vau Sod** * ' r * >x* * I ^ /’ 
D. Pourquoi les Mm/, a l’Est repr&entent-ilUlef* 
pilier de la Sagesse? i ’( • I 

R« Parcequ’ils 'dirigent les ou«ricira>~*tJiMtfnitf4n^ 
nent l’harmonie parmi edxk i 

D, Pourquoi le lex Surv/. repr^ifenb-il’lei pilien? 

de la Force?:' i ' :-»;.! ° j; iU 

H, Parceque le Soleil Cunt sa carrieae A hlOsUit^ 
ainsi le ter Surv/. se tientddans cette pditir 
pour payer* les ouvriers ,do*t les .gages sont la? 
force et' le soutien de leur existence 1 ." ".if f *'i 
D. Pourquoi le 2 nd Surv.;. ^si-il celqi ,de‘ la» 

' Beaul4?: ' j *t- ■'* 1 » 1 *- 

R. Parcequ’il se tient au Sud , qui estt 1ft milieu 1 i 
de li k beautd du jdqr< pour feine reposer lti l 
ouvriers et voir s’ils revienrtent- dans le* tempt 1 ! 
p present & Pouvrage j aim ^qtie le^Maitv^pxofitet 
x de leur travail.- j 

D. Pourquoi disons nous qua la sout^nu* \ 

par £ grands pjliers? > 

R.. Parceque la Sagesse, la Force et’ la BeaUtfc 
sont les prelections de tout, et que rienn* 
j>eut^d«rer sans cela* 

W Pourquoi? i 

Rl Parceque la Sagesse ihvente, }i Force ao«t 
tient et la Beauts orne. i 

I» Votre CT^t^elle cower U?; * . 
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Rt Oai, par nne Voute celeste de nuages de dK 
verses cooleurs. 

D. D’ou soufflent lea vents pour les Mm.s 
R. De VE»t a l’Ouest. 


I CATfiCHISME 

CO MPA G NON* 

1 D; Etes-vons Coinpagnon? 

H. Je le suis \ e&itain6z moi, ^prouvefc moi#’ 

\ D. Ou avez vous et4 re$u Comp,*. ? 

R» Dans one □ de Comp.*, r^gnlierei 
-Comment aVez vous prdpar^? 

R. Je n’dtois ni no, ni habille, ni pieds nos ni 
chauss^s, priv4 de tous metaux j je fus ainsi 
conduit "a la porte de la ^ par la main d’nn 
F 

’D. Comment fdles-vooi admis? 

R. Par 3 coops distinct s. 

D. Que vous dit-on? 

R. Qui est la; . 

D. Qne repohdiles-vohs ? ' 

Rr On Appr.*# qui a fait son temp3 et q id dcmandfe 
k' passer dd la perpendiciriaire au niveau. v 

D. Comment esp^rater-vous y parvenir? : ,,J 

R.-Parceque* j’itois n6 libre et par mes irocdfF;" 
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motik ; 

ft. D’entrer. 

D. Que fLV U dfe 

ft* II me fit faire les 5 voyag^^hlaget 1 

D. Que fit— il de vous ensuite? 

R. II me fit pr4ter l’ofifigation.. 

D. Apr£s cette obligation, que vous montra-t-on? 
R. Le signe de Comp.** 

D.Apres avoir* 6t$ adftfc' Hdkfp.% tra.vaills.tes~ 
yous en cette quality ? 

R. Ou »! a la' construction du temple. 

B, Oil avez veua resu vos salaires ? ( 

R. A la cplonne I. 

S< Quaud vons arrivates a la colonne I, qpo* 
tes-vous? 
ft. Un Surv.*. 

B; Que demands- t-il?' 

B. Le mot de passe de Comp**.'. 

B. Le lui avez-vous donne? 
ft. Oui V.‘. 

D< Quel est il ?: - 

R . Il le donne. 

B. Comment, parvintes-voua* a; la oolonne 1?‘ 
ft.. Par le poriiqpe du parvis, 
ft Yiles vous alors quelque chose de remain 
quable ? 
ft*. QjaiLY*V 
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D*Qae v! ie* ..." 

R. Deux belles Colontiesr it bronje* 

Dw Comment se nommenfc-elles? 1 

R, B. et L ! - 

D*. Quel hauteur a^roient ces Colonnas?? - 

& *25 pieds cubes avec un clidpitoim dri ‘5 pirfcb? 
qui font 3 o pieds de hauteur (yoyezj 2 *i(Ih*DBa 
-&< v- j^> s^lon 1* bftMfev ** dnlatt 
- est d’un pied 6 pouces anglais* 

■ D^ De quo* 4teie#r team***** et efcn4» ks^dttpig 
teaux? 

It. De filets de lysT«* dts giwM&Mi' 

D. Etoient-elles cj;sji$eS/? 

R. Ouil V.-. 

D. De qpell* 4pai&a*w dtafcr lfauNfegt* efctU 

rieure?. 

De quatre ponces. 

Oil. fureBt-eUea fondues^? 

Dans la plaine de Jordain d/wt tw+ terr$ 
d’argile eutre Zuccotb et Zaribam oitrdea 'Hu# 
stores de Salomon, fuxent couWs* t 
D.. Qui les fondit ? 

R.. Hiram architecie da te»|de. 
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C A T t C H I SMB 

BE MAI THE 

D. D’oii vener yous, mon E.\? 

R. De F Guest* < * . 

P* ; On allez yous? 

B. A* FEst. 

D* Fourqi;oi quittez-yous l’Ouest pour aller k 
l’Est? 

R* JVirce-quo lalumiire et lTSyangile parot 4 dV* 
bord a l’Est 

D. Qii’allez votrs feire a l*Esl?' 

R. Chercher une ci2 de Malt.** 

D. Etes-vous Matt*. ? 

Ri Lei Malt*** me Feconnoissent pour teL 
Di Oil aye*- yous rega Malt.*.? 

R. Ddns une Q de Malt-’* r^guliere. 

D* Comment ayez yous 4t£ prlpard pour &tx<6 
t re$u Maitv? 

pieds sans *oulfers, les bras" et les sens ; 
• uus, priv4 tc de tons m^tanx et je ftts ainsi in- 
tfoduit k la parte de la ' 7 

D. Comment a ve* votife 4le admis ? 

R. Par 5 coups distincts, 

D Qae vous demanda-t-on ? 

R. Qui est la? 

D*-QM’ave* vous rfypudu? 
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Rs>UlrM^ qhi ^fipTiob rfen&ps ctontoe App/ycetf 
3*Gnfrip.% etqui xdeaiande k /&\ te xe^u Mait.% 
D^jCodunant y «_ f *. > - 

R. Par le mot de passe*. . . ^ I 

D. Dbnnez lfe nalBt? r ’ ' r; ' 1 ■ rf - 

R. On le d<mne. \ -W*- **•-. v \ 

D. Qae vons fit-on? 

R. On me fit faire le tour de la c>/ - 

D. Oft avez* Vous rencontr4 uu ‘.obstacle ? ; » - 

R. Derriere le T.*. R *. *\ 

D. Qtte vous a-t-it dkmand^ . i* . .. . * 

R. II me fit la m6me question qu’a la porte.* 

D. Qae fit-il de vous? • 

R. II me fit conduire k l’Qufcst an T.\ V.v F.*. 

ler Surv.*. pour reeevoir dcs instructions 
D/ Quelles soul, les instructions que vous area 
re$p .d&*e^v?_ , j . , 

R. Quand je fus a l’Ouest y ; il m’eUseigna : 

i* d downer au T.\,R.y ijPEsttlesigtie d’App-V 
ct i-: marcher- sur le ler d6gr* de Tangle droit 
d’un carr£ long, mon autre pied formant un* 
equerre. , i i : * 

a. a faire deux pas sur le m&me carr£ long; 
raon autre pied formant une equerre ei* fai* 

I r sant'le signo de Comp*\ 

faire 3 pas sur le xn4me carri long* lea 
, d*ux, gsuoux plies et mis, mon. corps djoit, 
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£wwte w labile, lasidtoLipoiite^^ 
•' &M>€c#»pa8 dtenduea suv mtfc seJo i gaooh* >et 
droit, ou^e ^ttoiaFfrU igatbn sdoMclfe 

Maifc*. . t / ., 

®i QUe Tons montra-t-on 

H. Le signe £e 'Maif. el on J^faUi , 

D. A-t-ii un aom ? 1 * . : . 


R. Ooi T. # . ILrr 1 * : 

D. Donndb«4o» moi? j < j 
R. On ft dit . 

D. Pouvez Tons aller-plaeloin? 

R. De-JfAppA M &wpv 

D. Passez mon F>. 


Ik On donns P**o4$h\ 


D. Qa* 1 t«km 8t-il en suits ? 

me dofma Fattonoh-v de Oomp^V »edaU 
sant: Qii’est cela? On donneoel Artomk^. 

D. Que repondtteavous? 

R* Jta mwt sacii&de Gbmp,Y 
•L Av^U nti mwwfc 

D. Donnez le moi? 

R; On fa donna 

Efc Qfee was dit^KHi' alors ? 

R. Oa me dit que je rcpr&eutos* an dts plfas 
grand! boomer ma^v nAtre R*v M**. 

^4ii flUtu* ler& de la-roHstruotiofl du Temple* 

Jk 
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pu Aprte k discour* d’usage, que £t-*on de vpes ? 
R» Gfl me condnieit aux TT.\ YV.\ FF.\ ler et 
and Surv.\ et an Half- qui me firent lea mo- 
nies questions que Slerckin x Oterful et Abb- 
ram avoient faites a U-*n f en me frappant de 
- la meroe maniere. 

Que fil-on de vous ensuite? 

A pres avoir re?u sur la t£te un leger coupde 
TOarllet, on m’eiendk par terr$» 

D. Comment futes-vous r£iev4 ? 

L Par les 5 points de la 4L% 

D. ExpHquez les moi? 

R. i.. main contre main signifie que j’enxployerti 
tou jours me* mains pour servir man F-*. daut 
le besoin. 

3. pied cantre pied: que je «e craindrai jamais 
de me detaurjaer de mon cliemin pour servir 
»n F.\ 

3. genou contre geuou: que je ftedhirai le g*- 
nou devant l’etre auprda*e pour iaiero4der 
pour raon F#\ comme pour mbif>in4me. 

4. uin contre sein : pour designer les secrete 
qui m’ont 4l4 con64s 

. 4a main gauche* detriHe le dot) d&igne, qnp 
je soutiendrai toujour s un E/. autont qu’il sera 
en mon pouvoir* 

XU Pourqma eUez-vous pri*4 de tons mdtan$? . 

E 
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BT. Parceque lors de la construction da Temple" 
de Salomon, on n’entendit aucun bruit caus4 
par un outil compost de m£t«l» 

D. Poarquoi cela ? 

R< Pour qu’il ne fdt pas sonilte. 

D, Comment 4toit*il possible qu’un si grand 4di-- 
fice put 6tre construct sans lesecours d’jiu* 
cuu outil de m4tal ? 

R. Parce que les mat^riaux furent d’avance prd- 
par6a dans les for6ts de Lthan, apportes sur 
des voitures destinies k cet effet, 41ev6s eg 
places avec des maillets de bois faits expr£s. 

15 Pourquoi etiez-vous pieds nus? 

R. Par-cerque le lieu ou je fus re?u j4toit saint et 
que Dieu dit a Moyse: ote tes souliers, car 1* 
lieu out tu es, est une terre sainte. 

D< Qu’est ce qui soutient \Atre C? 

R. Trois grands piliers. \ 

D. Comment les nominee voua? ** v 

R. Sagesse, Force et <Beaule» 

D. Que repr&entent-ils? 

R»\Trois grands Maiuv B-n , H-m Roi de Tyr> 
et H-m A-£ fils de la veuve. 

D. Ces trois grands Mail.* ^toient-ils ini£ress& 

i a la construction du Temple? 

R. Ouil TV. R.% 

D. £uelles 4Uien| leurs obligations rlciproques? 
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• S-ti fonrnissoit lea provisions et Fargent pour' 
lea ouvriers ; H-m Roi de Tyr fournisaoit le* 
mat£riaux; et H-m A-f etoit charge de Fex^-* 
cution de ce grand oeuvre. 


JD£€ORS QUE DOJVEKT PORTER LES FF.j 
SUlVAJX'r LEURS GRADES AU R1T A 
, FRANCAIS. 


i, er Grade* apprentif. 

Vn tablier de peau blauche ayec barette , e( 
cordon blanc. x 

• u*£me Grade, compaokon. 

Meme lablier, bavette relev^e. * 

3.^me Grade. ha£trs. 

Tablier de peau ou de satin blanc, double de 
taffetas, coulcur bleue. 

Sur le milieu du tablier sera peint on brodl 
une equerre el un compas. 

Le cordon est un ruban bleu moir^, large de 
4 pouces au bas duquel pend un bijon de cuirr$ 
dore, repr4sentant une Equerre et un compas. 

II se porte de F^paule droite k la banche gauche* 
4.£iiie Grade. I lu, 

Le tablier est de peau ou de aoie K«i**V*- 
E a 


& > ■'? 
^ & Ky 


0 
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H <Le noir, am milieu aera feint fen UdK w 
poignard jetant des fla tomes roages en £svme de 
rayons 9 la barelle sera noire bordde de rouge 
et doublde de m£me au ariKea aerosit llaamei 
rouges* 

Le cordon est-m rtdwm -noir moire de 4 poli- 
ces; il se porte de l’epaule gaucbe k la lianclie 
daoite, an 43 as 4e ce cordon est nn petit poignard 
a poignie dW et lame cPargent avec une petite 
rosette blanclie et attach^ ayec un ruban rouge. 

5*fcn»e Grade. fcossAis. 

Le tablier «tet tfbnd blanc , bord* et double de 
fsuge , «8isr k bavetle duqttel f e$t 1%'toiie ftatn- 
boyante* 

Au militti dn ♦rfbVier^sera peint on brodd un 
compas couronne snr eh quart de cercle, arec 
une mddaille d^ms le milieu , repr^serrtant le soleiL 
jLebijcra de cuivre dord est tm compas couron- 
n6, au milieu duquel est une mddaille k 10 
rayons ropi^eemtatit d’un cd*4 le soleil et de Pan- 
tre, l’dtoile flam boy ante H est suspehdu a un 

large cordon coulenr poncean ineird, leqtrel est 
porid »au col en forme d’nn triangle. 

En ckapitre otftre eette decoration , tons les mem- 
bras seofortt *decor& d’une ^cbarpe ronge k frin- 
ge d’or, passant de l’^paitle flrofte k la hanche 
gandie. 
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g.lrac Gfttle* .CHr»Vi,UBa 
Le aorden est an large ruban nuuve vert, piss 6 
en beau drier de la gauche a la droitc sam* bsjuw* 
Le tablier sera Mime, bttfdA de vert, bavette 
basie , aur la^f elle jerfr print m brcnde pa or 
nne noeud de Salomea met e*taelas6 r a cl milieu 
deux gUiwa en sentok.i 

. | Qrade. »vo $m cHoi*. 

Le cdvdox e$t rouge d’lin cdld et nerr A 
Fautre* Ja, cAte reug£ ; tst print cm bre<M 

an pelican qui se saigne pour denner k manger 
i- ses petits. Su* le eAk ne*C <st nne ccuix 
jrouge peinte cm, brod^e. 

Le bijou est ua com pas d’er dent le* point* 
«ont poshes sur un quart de cerdc* La t&e dm 
com pas est une rose envetfe dant H ttge vient 
se perdre dans, uae d e * pdi»U • V dans le ceiitre 
ixi com pas eat we croix dont k pitd pose star le 
milieu du quart de qerek. 

Le tablier est blanc d*un eAti avec le bijma 
peint r desses et noig de Taotre aveo im eceix 
yopge. 

jDECofts qm. Dmrsirr rtfKTEu bit t.-. im »; 

SDiVAKT LEDltS GRADES AU BIT fcCOSSAlS. 

i.er Grade* apprbntif. 

* Tablier de peau blanche , bordd en soie con* 

JeiU de feu *. cordon de la m&me oouleurv 
* ^ 3 - 
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2 .lme Grade, cam? Aotfo*. 

M4me ornement qu’au grade <FApp/. bavette 
arelevde. 

3.ime Grade* maItrr. ' ' 

Tablier de peaa on de satin Mane , doublure 
popceau, trois rosettes m&me couleur au milieu* 
Le cordon qui se porte de ' l’^paule 'itofte d 
la hanche gauche est couleur biene, large de 4 
ponces et moir4 , an bas duquel ' est attfithd ’tin 
bijou en coivre dord , une eqfterre et un coni pair* 

, 4.fcme Grade, maito sS cre t. ’ : 

Le cordon est an large 1 ruban Ijlanc : en sautoi'f 
bordd de noir* Le bijon est une clef d’ivoire avec 
la Iettre Z \ le 'tablier est blanc*, attaeh£ ayec dea 1 
rtthans noir*.. 

5^mc Grade* maItre r a hr ait. i‘ 

Le cordon est un lafge ruban vert eh sautoir, 
au bas duqnel pend nn bijou qui est tin compas 
ouvert k un angle de *6o degr6a, posd surfing 
portion xde cercie gfcidtid* * ' > 

Le tablier est* Mahe> -bavette vferti/dans U mi- 
lieu du tablier sbnt d merits 3 cercles a distanbel 
4ga. ks, an centreline pierre avec la Iettre L 1 
C.tme Grade, secretaire tuiriAi.* - 

' OU MAI THE ANGLAIS. 

Le cordon est’ un riibau rouge" eii sautoir aa 
Vda 'duquel pend le bijou, compose de trois 
gies entVelac^s les uns daps les autnes*. 
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Le tablier est blanc , double et borde de 1 reigef 
wa triangle peint ou brodd sur la bavetle. 

7 .emc Grade, frevost et juge, on - 
maItes i rl and a is. 

Le cordoir est rouge en sautoir, au baa duquel: 
.pend 9 pour bijou une clef d’or. * 

Le tablier est blanc bord4 en rouge, une pocbe 
au milieu une olef sur la bavette. 

g.tme Grade, in tend ant des bati-> 
rir e n t s ou maItke e n i s it a e d. 

Le cordon est un large ruban rouge de droife 
A gauclie. 

Le bijou est un triangle ou sur un c 6 t<§ sont 
gravies lea leltres B. A. J. 

Le tablier est blanc, double de rouge, borde en 
t^ert, all milieu est une &oile k 9 branches sur 
une balance et sur la- bavette un triangle au cfen-v 
tre duquel sont les lettres B. A. J. 

g.tmc Grade, maitrb i l u 1> e s neop, 

Le cordon est iroir, de gauche a droite er 9 ro- 
settes rouges au bas. 

Le bijou un poigriard en or a lame' d’argenf. 

Le tablier est blanc, double et boid4 de noir^ 
facbd de rouge; gut la bavette uu bras ensanglan- 
\k tenant un poignard* ^ ^ 

Grade, maitre ^lu prs qvinze. 

"Le cordon est noir de gauche a droite, 3 tdtea 

peinies ou brodees- en bas*. 1 

^ £4 
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Le bijou est nrr poignajd ftt ot et k kibe cParpent. 

Le tablier est Wane, bofdi e* noir, au milieu 
**t repr&evrte l* ▼ilie de Jerusalem el 3 t&tes ex- 
posees swt des* -piques. 

i r.Stee- Grade, sublime chevalier <lu. 

Le cordon est ncrir ayec trois coears enflammds 
desstts. 

ja krne Grade; ce and kaitre architects; 

Le eordon est an large ruban bleu, plocd de 
droite k gauche. 

De bijou un carr6 parfait en forme de m6dnjlta 

Le tablier est blaac, bord6 en bleu et une poclie 
au milieu. 

i3^me Grade* royals arcus# 

.Le cordon est ruban pourpre en coflieFt 

Le bijou est une m6daille aur laquelle esf gra- 
v6e, d*un c6t6 une pierre da tragpe et de Fam- 
tre un triangle. 

Grade# maitre icossAis ns la votfu 

SACRiS, niTE DM LA PERFECTION. 

Le cordon est rouge eu sautoir ou de l’ipaule 
droite k la handle gauche. 

Le bijou est un compas couronn4, dont lea 
pointee ouvertes sont poshes sur un quart de oes- 
de de go deg r 6s et un sokil au milieu. 

Le tablier est blanc double et bord6 cramoisi 
let un double petit ruban bleu qpi aceempagne In 
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bat'd ; k burette est bcriss^e., le biion est print on 
brad® dessus,. an milieu eat. peinU one pier re 
platte ct carrde au milieu de kqueile est un saw 
Beau deafer. 

*$.***• Gvada chi vainer d^qai mrr 

oo i>Br ii’itiiw 

Le cordon est vert (Tew , de dreite a gauehc£< 

Le bijou eat an petit sabre* 

Le tablier? eat blame berdd en vert, as* k rer 
vers une t4te eusanglan^e , l’4p6e enaautoic. Dane 
k milieu fcrois triangles die. eludnes dont ka (bait 
J»on& son! triangulaires, . /•■*> 

ift&n* Grade, rubncr nr SEfttfeanEM 
otr <?ran!) coksetl. 

Le cordon est pouleur aurore et se porter de 
ffrofte & gfcdche» J 

Le bijou etft une medcille: d’on e&td est gravit 
une main tenant one balance et de l*autre une 
epde k deux tran chants et cinq dtoiks. 

Le tablier est rouge y dpubld de jaune. 

17, tme Grade, cbbvalise d’obient 
st d’occidbnt • 

Le cordon eat blanc de dreite h gauche et utt 
ruban noir en collier an bout du%ucl pend k 
croix de l’ordre* 

i. Le bijou est un heptagane tfu r ou d’argent. 

Le tablier est de soiejaune, doufek en range* 

ES 
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?* ' p 8 .*“« Grade. sotjveraih prince Rosi-cacnt.' ’ 

Bn large ruban amaranthe de gauche 4 droki 
Mquel pend un com pas. 

Un autre ruban vert pr£, de droite k gauche 
avec deux triangles entrelac4$ pour second bijou. 

Une 4toile k 7 pointes , brodde en or, ajant an 
milieu la croix mystique plac£e sur le teton gaudhe. 

genou gauche une jarretabre verte, double 
4 e mkme sur laquelle est brod^ en leHre d>or 
Virtute it uUrti a. 

Tablier blanc, double de vert, Iis4r4 rouge, U 
croix mystique au milieu et la rose sur la bavette* 
; Grade, c ranh pontif ou 

SUBLIMB RCQSSAIS. 

V Le cordon est un large ruban rouge, pars&nd 
4 c 12 4 toilet d’or au has duquel pend une dquezw 
Be d’or, sur le devant du cordon est brodb en or 
la mot Alpha et. sur le derribre 0m4ga; ilse port* 
de Repaule gauche a la hauche droite. 

ao.tme Grade. maItre ad vitatn ou venerable 

GUANO MAfTR£ DE TOO TBS LSS LOGES. 

Le cordon est un ruban bleu et jaune. 

Le bijou est un triangle sur tequel est gravd la* 
lettre R. 

2i % hm* Grade, patriarchs nOachitk ott 

CHEVALIER PRUSSIRN. 4 

Le cordon est un large ruban noir de l^pahic- 
droite k la hanche gauche.. 
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1*6 bijou eat un Equilateral traversE par uto* 
fieche , la pointe en baa , il doit Etre en cuivre 
EorE- ou or* : 

^ 2 .^me Grade* , kuncb btx i*xban ou 

• OHBVALIEU DE BOYAX.E HA CHE* 

Le cordon est couleur de fed posE en sautoir* 1 
Le bijou eat une baohe en or* 
l*e tablier est blanc, sur lequel est peint ou( 
brode une table ronde au milieu de laquello aont 
des plana. ■ : T 

23,^ me Grade, chef bu tabehnacbb. 

Robe blanche k larges Blanches, Echarpe rouge ^ 
au bout de* franges de l’Echarpe est attache un. 
cordon noir auque} pend un encensoire* 
j 24>me .Grade. , kunce dd tabeknaclk* 

*’ Uit dam ail dE taffetas bleu, un cordon ponceau, 
au bout duquel pend le bijou qui est un soIfciL 
tn. or? T 1 * * 

Xe Ublier eat blanc , donbfE de taffetas ponaQiu 
el oine de broderies* ^ 

2 5 .cme Grade, che valier du serpen* d’aira^#- 1 
Est perc^u. . , 1 

M.tont Grade*- rniNCK be biercj*. 1 

| . Egaternent perdu* 

j Grade* commahdeur bu^tbmfi,** » 

J Le cordon ou camail est un ruban blanc areo 
| kf Jboxds roughs et a, clnwpie cdtE sont peinfe** 
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deux croix dc I’ordre en rouge * f ay.J>out d|U jcvr- 
cfct-n pend urt triangle. 

Le grand cord a* est de «outeaX’ipb«ge> avee lesr- 
borda noirs ; au bout pend la croix de t Fordre* il 
se passe de gauche a droite. 

Le taWdex eat rouge , doubl# ef Hordd' <Sb noir. 
Sur la bavette la croix de Fordre en. noir. 

ag.tme Grade, grand ecossai* ds 

STW ANDRi d’eCOSSB. 

L’attribut du grads est un collier dfof ? an htfnt 
duquei pend uu triangle dans lequel eat un soleil 
dc mime meLal. 

j ZoJime Gratis tit & Chevalier XAnoscta oxr 

CHEVALIER DE l’aIGLE NOIR £T DB 

l’aigle BLANC- , 

Le cordon de ce grade est un large ruban rnoir 
d* F4paule gauche k 1* hunch* dreile , auqnef pend 
Fallribut de 1’ordre qui eat une cr^ix* rouge te»- 
tbrtitj pie dans le milieu de deux 4p£es en croix. 

NS. On aabatihie i ce bijou un aigle noir & 
deux t&tes lee aHea etendruas, tenabtt tine* £p£e 
dans ae& serves K lequel aigle est eusgendu i un 
dordonr coirleur deieu. 

3x.* ir *s Grades cra wiNsrjeriuR in^tsiteto 

COMMANIJEUR DU 3l.^ e DEGR^ OU TRIBU- 
NAL DBS NEUT. 

J her cordon est un grand camail Wane moire, le 
bijou une petite croix teutonique en argent : fl 99 
porte aussi sans cordon k la boutonniere. 

Grade, sublime prince du royal secret. 

Le cordon est un large ruban noir en sautofr, 
sur lequel est brod4 en reugp la croix de l’ordre 
et au bas duquel jpend une pareille crqix esoi^ 

Le tablier reprlsente le trae4‘ du camp expllque 
dans la grade: sur br bavette est peante oi> bro- 
d^e l’aigle a deux t£tes et la croix de Focdce. 

r LeS rF.\ d£cores de ce grade pen vent porter le 
eerdon rtrage en sntov > bord4 e» ftartger d W 
gyaat la croix de Fordre brodde en es* 
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I/aa&le i Senk teles, les tiles depfoydes, maxb 
dans ce efts, fl s portent en £charpe le grand cor- 
don noir de *Chervaiier Kadosdi. 

35.^ eft dernier Grade, sottvehaik grand 

1 N SPEC TEXT R GlvNEE AE. 

Le cordon se porte de l’4paule gauche a la 
handle droite. 

C’est an ruban hianc morrd de 4 ponces de lar- 
ge^ an bas duquel est une rosette blanche et rou- 
ge. Sur la poitrine est un triangle dore ou brode 
environn^ d’une gloire an milieu de laguelle est le 
notnbre de 33 en or, dc chaque cold est uA 
poignard dont les pointes sont dirig^es anr le 
triangle; an bas du cordon est suspendu le bijou 
qui est un grand aigle noir a denx Idles , les ailes 
etendues et tenant une epee dans une de ^e* 
Berres. 

QUESTIONS MA5ONNIQUES k RESOUDRE. , 

Plusieura auteurs out trails' de Porigind 
4 e la Magonnerie et du lieu de son berceau, pen 
sont d’accord sur Pun et l’autre point. Quel est 
l'auteur qui a le plus approche de la yerite? 

S’etendre an t ant que possible sur ce sujet, re- 
fater les auteurs qui ont" diyagud sur cette intA- 
Tessante matidre, ap.puyer par des raisonnement* 
corryenables -Pauteur qui semble s’Atre le pin* 
rapproebe de la y raise mblance. 

(a>i» fi ) Quel serait le moyen le plus convena- 
He de donner aux seances un interdt tel qu’il y 
attira d*avantage de FF.\; car beaucoup d’Al.**’ 
sont deserts hors les jours de reception et f&tes 
de Pordre? 

( 3 .feme) Est il scruyerainement juste qu’un F.V 
attach 4 & une L. # . que ses affaires forcent de quit- 
ter son 0 .> pour en alter habiter un autre, qui 
h les preures ecrites de la L.vqu’il quitte, d’une 
bonne conduite comine Mag cro eft conane pro&ne > 
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jgai d&ire at faire affilier dans line If.'» de $on 
Joouvel 0.\ soit term de passer par le scrutin ri- 
goureux, qui 1’exclut par une ou denx boulles 
noirs, qu’ainsi on Fassimile a un profane. En ge- 
neral ce mode de scrutin n aurait il pas besoin d’etre 
modifte en faveur des profanes comm e des Magops? 

* Quelles raisons ont pu determiner l’aug-r j 

mentation des quatre grades au rit frangais et l’e- 
tablissement des trente-trois au rit £cossais? 

( 5 # fcme) Quelle est la difference existante -entre 
les deux rits? Pourauoi a-t-on quitt& le rit an- 
cien pour adopter le nouveau et pourquoi de- 
puis plusieurs anuees Avoir adopts le rit 4cossais 
et abandonn^ en quelque sorte le nouveau? il 
sera bon dans cette r^ponse de remonter k l’ori- 
gine des innovations faites dans les deux rits. 

($.edie) Cette insouciance que l’on appergoit sen- 1 
siblenlent dans la Magonnene, n’a-t-ellc pas pour 
cause le defaut d’une bonne organisation du G.v 
O.v? Cette organisation ne serait-elle pas sus- 
ceptible de changeraents , tels que la correspon- 
dence, avec les zu CO et i es Magons qui consul- 
tent pour le bien de l’ordre , serait plus active? 

M’est-il pas inconvenant que dans quel- 
ques LL. # . on ait arr£te com me article r^gleinen- j 
taire, que toule proposition ^crite, tout discours 
nu’un F.% qui n’a pas le don de la parole, aura 
*a prononcer, devra prealablement £tre commu- 
nique auV^n.*. et a l’Orat.*. ? Le G.\ O.*. ne^de- 
vrait il pas s’oeenper d’un reglement general pour 
toutes les LL.\, leur laissant cependant la liberte I 
d’ad minis trer leurs finances de la mani£re la plus ! 
con venable a leurs inter&s? 

( 9 >me) A quoi se reduisent les pouvoirs d’une 
en instance ? Plusieurs les croyent beaucoop 
plus dtendus parcequ’elles sont . en demande de 
constitution; definir ce qu’elles peuvent de ma- 
uiere a jic pas les laisser dans I’incerlitude ni ceh 
les qui vouaraient s’etablir# 
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*f 9 ^me) fambur frafernel, l’bgalit^; cette baso 
stir laqutlle repose notre ordre, cette doctrine si i 
sou vent prechee dans nos temples, est-elie d’ac- , 
cord avec les lois et oonvenances de la society ci-> 
vile 7 en donner les raisons. 

Xio£ me ) De quel poids pen vent &treen Ma^onner 
rie les dignit^s profanes dontun F.\ peut-£tre d£cor& * 
(u.^me) Un jnif peut-il obtenir tous les grades 
de la Ma$onnbrie fran^aise et ecossaise ? quels sont 
ceux contraires a sa religion -et en q-uoije sont-ila? , 
(la.&me) Peut-ii exister un G.\ 0.\, indepen- 
dent du G.\ 0.\ de Franee dans un pays rbuni k 
cet empire, regi par les lois fran£aises et dont les 
dbpartements figurent an nombre de cenx qui 
composent l’empire franeais ? — Les □ c2 qui 
bmanent d’un tel G.*. O.'. lie doi vent elles pas 
tire consider^ comrae irrbguli&res ? 

JREOPOSITION D’utr PLAN D y &FABLI$$EMEtiT 
frHILANTROPIQUE. 

Beaucoup de LL#’. situdes dans les pays blran— 
gers notamment en Suede, en AUeraagne en An- 
gleterre, en Holla nde possedent des institutions 
philantropiques , dont les unes consistent en des, 
hospices d’orphelins , ou de viei ilardr, d’autres en 
des maisons destinies a recevoir des Mapons boys 
d’etat de pour voir a leur subsistence ou les veu- 
ves de ces FF.*. d’autres encore des instituts d’a- 
veugles de sourds et muets, d’autres enlln eti des 
bureaux philantropiques dans lesquels on distri- 
bue des secours a domicile aux Masons ma lades 
ou qui out bprouves des reVers. On ne eo mpte 
pas de ces sortes d’4tablissements dans 1’ancienoo 
France, ou du moins je n’en connais pas; cepen- 
dant soixante mille Masons au moins sont atta- 
ches aux LL.\ 

Proposer un plan d’institution philantropiqn* 

jU gap de la Magozmerie en France cette institution. 
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*«gp<ut la propri4t£ de toutes lea Lt*«V, ton tea eot>^ 
tiabueraieiit a spa etablissement* 

Ce plan (lefra contenir un devis estimatif et 
appioximatif des premiers frais d’etablissement, 
tel qu acquisition de maison -et de tout lea objeta 
neoeesaires poor y re Devoir des Masons ou des 
profanes dont on aurait soin de proposer le noin- 
br § 5 oe que cliaque individn pourrait center par 
an tant pour sa nounriture qoe son eutreliejij le 
prix des reparations k faire chaque annee a -PAta- 
blissemeat , lea dApenses de frais ^administration, 
lee gages des persennes dont eel Etablissement 
serai t susceptible d’avoir besoin, de quelle maniere 
ob leyerait une contribution pour les premiers 
finis; ainti qu’une annuaire pour lea frais d’entre- \ 
tU-n* en qu&Ucs mains seraiedt versees ces som* * 
mes, de quelfe mantdre eUes en aorliraient, 
il serait le plus convenable de monter cet Etablis- 
sement, -de quelle mambre cfevqoe sexaftap*- 

f elee a proposer un Alston ou un profane pour 
tre place dans cette institution, regie r la nourn- 
tare en ran snot tacber d'etifbrass4r be piers, le 

xnamAre a ne rien laisser k ddsirer 

Beancoup de FF;% iPAtant pas a rad me d’appre** 
cier de temblables dErpemes poumrieat envuyer 
leurs iddes sans parlef da 'devis estiraatif. 

J’engage les £F.\ qui ament 4 s’oeouper de la 
Maqomnerie, k m’envoyer les pl.«. contenants le 
rbsultat de lean reflexions dans le coumnt du 
mois de Van 58<a; je aPentpresterai pourle ; 
bien de 1 ’ordre de rendre public par la voie de j 
Vimpresaion le rAscIhat de leurs meditations et bear ( 
enverrai an exemplaireimpriniAde tout ce qui me * 
sera parvenu ear les questions et le pkn propose* 

To ut e pl.\devra metre ad resale franco k ceUs 
•dress e mi F.r Gailhardon , NAg.t pour rexnettre 
au F. # . E. J. C. rue dite Kalverstraat, 188 # 
k Amsterdam# 

-f i ar* 
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TARLE n*s MATURE Si 

«*• 

hltmciion rui la xntmi^re de ie pv^entee «n. 
L.vcomme Via.*. • • • • • l* 

^nomination dea oeteneiles de table v 4* 
tails d’obligation . • • • • 5# 

KmexikUtiiire des OffA digfikkifes* ^ui Com*- 
[J posent tme L*. au rit francs . . ' « 

traces que’ doivent Cccupet cei Oft*, dignitar® 
v^rea- en £•*. • • • » • •< *^3 

domination dea 7 gwujes da tit f**«$ais 8 i 
komeaelature des Off*"* ddgmtarires ipil dampen 
sent une L.% au rit Icossais . • • ‘ 9 * 

Places ^K^dsiiieitextatmps^ «ea Off.*, dignity 
res en Im% • • » • • •- 

^nomination dfca 25' grades da rit 4eass*ii *& 
Formalins striotemeitt n^cess^ires pou# obtt« : 

ni i des Constitution# alas; ditut ritb •> tii 

Esqtiisse de- proees- verbal de i* r « seance . i5% 

flbtllle de tabled k enVctyer au G:\ €fc% 
godlte de pOuvtfr de fcep risen tin t dNu* hi\ 1 
' eta d’un Chap/, prlr le G;V 0:\^ , a mcjs 

lodlle d’une demande de constitution r- aoi 

lodlle d’une demand'iT'd^lettre cap.v • atv- 

lodlle d’une demande de eertificats pour les 
grades symboliques et de brefs pour W 
Ikauts grades • • • •* •» * 


S 
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InstructioTf sur J le' calender 1 /ha£ 
denomination des jours , mois el an magonnique 
Instruction sur l*s abr^viatwnia jnecorniiqne&dsl 
Alphabet masonniqae »pour les *§ratfes aymbc#| 
< liquee et instruction pouriFfcppte&dne 
* instant ••••..• r: # i . .ivi.i 

Explication du tableau plaod au milieu ♦detln 3 
Cadre d’un Reg lenient • s. ; v .' ; i v# 
Ceremonial d’une f£te d’installation de Lt%> 
Ceremonial relatif a la naissance d’un Lowe 
, ton present^ a 1’initiation • w vft 
Ceremonial d’une pontpe £anebre en l’ii 
neur d’nn F.\ decedd 1 • i : . . 

Ca tecliis ine des* 3 prernior* ^ractod du rit faaya 
Catechisme des 3 premiers grades du rit efcosa 
Decors que doiven t porter les: FF. v suiva 
leurs grades au rit fran^ais . 

Decori que doirent porter l$s JFF v su»v^ 

, leurs grades au rit ^cossais • 

Questions ina^onniqjues a respudpe 
Proposition d’un plan d’6tablissement phi Is 
trogiqiie • . 
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